
Quesiions sociales
Le travail dans les mines et îa rationalisation de la

production charbonnière.

Genève, le 26 j anvier.
La conf érence technique pour une réglemen-

tation humaine du travail dans les mines de
charbon vient de siéger, quinze j ours durant , au
Bureau international du travail. Elle a pu con-
clure des échanges de vues qu 'ont eus les délé-
gués gouvernementaux de neuf Etats europ éens
p roducteurs de charbon, les délégués patronaux
et les délégués oiwriers, à la possibilité d 'ins-
crire à l'ordre du j our de la conf érence inter-
nationale annuelle du travail , qui se tiendra â
Genève ce print emps , la question du nombre
maximum d'heures de travail. Le délégué gou-
vernemental allemand avait suggéré d'adopter ,
à titre de recommandation pour la conf érence ,
le ch if f r e  de sept heures trois quarts, étant en-
tendu que l'adhésion â ce ch if f r e  comporterait
l'ef f o r t  de le f aire descendr e à sept heures et
demie d'ici deux ans. Quoique la conf érence
technique ait rep oussé cette pr oposition à égalité
de voix et une abstention, elle a cep endant es-
timé que le p roblème était posé désormais avec
un ensemble de données suf f i santes  pour que la
conf érence internationale p ût en être utilement
saisie, une entente pr éalable entre les intéressés
étant de nature à intervenir d'ici la prochaine
réunion.

Tout cela a f ait assez p eu de bruit dans les
jo urnaux ; parle z-nous d'un « beau » crime : voi-
là de l'actualité passionnante ! Mais les condi-
tions de travail des mineurs c'est bien technique...
J e rép onds que nous marquons une singulière
méconnaissance de notre devoir de solidarité so-
ciale, en ce qu'il a de plus imp érieux p our les
hommes de pr ogrès que nous nous f lattons d 'être,
lorsque nous laissons un tel problème â résoudre
aux seuls techniciens. J e n'en sais pas un autre
qui, au même degré, comporte la nécessité de
l'exp ression de l'op inion publique. C'est parc e
que cette opinion a dit son mot souverain dans
la question des huit heures que le travail dans
les industries a pu  être réglementé de la sorte.
Et ce n'est que si la même opi nion s'af f i rme  au
suj et du travail dans les mines que nous en ver-
rons la durée abaissée à ce que commande l'élé-
mentaire humanité.

Que la suggestion du délégué gouvernemental
allemand n'ait pu être adoptée parce que les dé-
légués patronaux hésitent d pr endre même l'ap-
p arence d'un engagement quant d l 'introduction
de la j ournée maximum de sep t heures et demie
d'ici quelques années, cela remontre combien le
sort des mineurs demeure misérable et a besoin
d'une manif estation de l'esprit public pour s'a-
méliorer quelque peu.

Quoi ! On en est encore à se demander si les
travailleurs de la mine devront ef f ectuer leur
exténuante et périlleuse besogne durant sept
heures et demie ou sep t heures trois quarts ?

Qui ne voit cependan t ce que de tels c h if f r e s,
même si l'on prend le plus bas, sont encore exa-
gérés ?

U est certain oue, dans une société où la lé-
gislation du travail serait équitable, le mineur ne
devrait p as être astreint à p lus de six heures de
pr ésence ef f ec t ive  dans la mine. Qu'on comp are
la nature de son labeur, et les conditions dans
lesquelles il doit s'exécuter , aux normes du tra-
vail commun dans les entrepri ses courantes. Il
ne saurait être question de revenir sur les huit
heures, mais il est permis de dire que, dans bien
des métiers, cette limite po urrait être relevée
sans que le travailleur f û t  à p laindre ; mais les
mineurs ? Or , tout ce que p euvent essayer de
f a i re  pour eux les meilleurs empl oyeurs, c'est,
en l'absence d'une op inion publi que qui dirait son
mot , de songer à leur octroyer , — et d quelles
dif f icul tés  se heurtent-ils ! —, sept heures et de-
mie au p lus !

Encore la situation de ces p auvres gens, bien
dignes d'émouvoir un grand poète tel que celui
qui écrivit le poème d'autres pauvres gens : les
travailleurs de la mer, est-elle rendue plu s la-
mentable encore du f a i t  du chômage.

Les deux questions : heures de présence dans
la mine et emp l oi du plu s grand nombre possi-
ble de travailleurs, sont intimemen t liées ; il est
certain qu'en abaissant la limite de travail, on
occup erait , à prod uction égale, plus de bras.
Mais le chômage , a constaté la conf érence tech-
nique de Genève, est la conséquence du déf aut
d'organisation internationale dans l 'industrie
charbonnière , et ainsi elle a f ormulé le voeu que
l'organisation économique et f inancière de la
Société des nations poursuivît activement ses tra-
vaux en vue de soumettre la production du char-
bon à une entente internationale.

Il en est grand temp s. Les mineurs sont sou-
mis d un travail intensif lorsqu 'il leur est p os-
sible de s'emp loyer suff isammen t pour gagner
leur p ain ; beaucoup d'entre eux connaissent la
misère parce qu'Us doivent se croiser les bras,
et le charbon est hors de prix. Toutes ces con-
tradictions sont la p reuve que l 'industrie char-

bonnière ne suit aucune de ces règles qui res-
sortiraient à la rationalisation de la production.

Il importe que la Société des nations tienne
à honneur de f aire rap idement ses p reuves dans
un tel domaine.

Si elle s'y montre impu issante, comment pour-
ra-4-on se f latter de mettre sur pi ed cette orga
nisation économique européeiuie dans la produc-
tion en général , qui est ta première étap e sur
la voie du f édéralisme europ éen ?

Tony ROCHE.
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En mori d'une exilée
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L'ourse blanche du Jardin des Plantes est mor te, vieillesse ou nostalgie ? La voici sur le bord
de son bassin gelé, rêva ni à sa lointaine patrie.

A propos de l',.Homme dans la Lune"
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Mais la fusée paraît destinée avant tout aux
vols dans les parties les plus élevées et les
moins denses de l'atmosphère , ainsi qu 'aux vols
dans le vide. En réalité, ce n'est pas un moteur
qui doit remplace r ceux existants , c'est plutôt
un moteur qui exige un nouveau véhicule, mê-
me plus, la fusée ne sera que le prolongement
de ce véhicule. La cabine, qui contiendra des
¦dépêches, puis ensuite des êtres humains sans
doute , constituera la tête de l'engin.

La technique de la fusée doit donc viser la
construction d'appareils qui pénètrent vertica-
lement jusqu 'aux plus hautes couches de l'at-
mosphère ; ils n'auront d'abord qu 'une valeur
scientifique. On réalisera de cette manière la
fusée postale, qui pourra , naviguant dans les
parties supérieures de l'atmosphère, atteindre
une vitesse fabuleuse. Elle doit en moins d'une
heure traverser l'Atlantique pour que le rende-
ment en soit satisfaisant.

Le second but sera d'établir des engins qui
s'élèvent aux espaces interplanétaires , bien que
pour le moment on ne puisse guère imaginer en-
core un atterrissage.

« On pourra sans doute un j our, — dit M.
Willy Ley — envisager le vol d'un appareil
monté par des hommes jusque dans les espaces
interstellaires , ce qui , selon toute vraisemblan-
ce, amènera le développement d'un trafic ter-
restre à grandes distances^ qui suppose le sé-
jour dans les planètes. »

Utopie d'aujourd'hui, vérité de demain peut-
être.

Voyons rapidement comment cette idée est
née et s'est développée.

En 1865 déjà, Adhil' e Eyraud , dans une oeu-
vre fantaisiste. « Voyage à Vénus », proposait
de faire usage pour quitter la Terre d'une es-
pèce de moteur à réaction , qui n 'était pas autre
chose qu 'une fusée. Il n 'est pas mauvais de rap-
peler que Jules Verne lui-même uti lisait de tels
engins pour ralentir la chute de son obus sur la
lune.

Peu à peu , on en vint à étudier scientifique-
ment la fusée interplanétaire. Depuis une ving-
taine d'années , les travaux se sont multipliés .

Parm i les premiers travaux importants , je ci-
terai ceux du Dr André Bing, en Belgique , puis
ceux du professeur Goddard aux Etats-Unis ,
qui se livra en 1912 et 1913 à des calculs théo-
riques. En 1915, il fit même des expériences
pratiques avec des fusées destinées à explorer
la très haute atmosphère.

En Allemagne , citons Hermann Qanswindt , un
précurseur , et Walter Hohmann en 1925, le Dr
Franz von Hoeftt à Vienne en 1926.

Je ne rappell e que pour mémoire la fusée à
électrons préconisée par Franz von Ulinski , la-
quelle utiliserait directement la force du soleil
au moyen de miroirs.

M. Robert Esnault-Pelterie , en France, a le
premier posé la question dans toute son am-
pleur dans une magnifique étude rigoureuse-
ment mathématique. Tout y est étudié: condi-
tions balistiques , forme de la fusée, énergie mi-
nima à mettre en jeu , progression subie , tempé-
rature développée , etc.
Présenté en 1927 à la Société astronomique de

France , ce travail fut le point de départ d'une
activité considérable. Il a provoqué la création
d' un Comité d'astronautique ayant pour but la
distribution d'un prix international dit « Rep-
Hirsch». Ce prix porte le nom de ses deux fon-

dateurs, Robert Esnault-Pelterie et Andr é
Hirsch, un mécène, son enthousiaste collabora-
teur.

« Cette somme est destinée à récompenser les
meilleurs travaux scientifiques originaux , théori-
ques ou expérimentaux, capables de faire pro-
gre-ser l'une des questions dont dépend la réa-
lisation de la Navigation intersidérale ».

Plus de vingt études ont été présentées. Cha-
cun aura appris par les journaux de j uin 1929 que
c'est un travail du professeur Hermann Oberth
qui a été couronné pour 1928 par le jury fran-
çais.

Ce savant allemand, qui professe à l'Univer-
sité de Bucarest , avait déjà publié en 1923 un
ouvrage où il décrivait la construction d'un
modèle d'essai.

M. Oberth a réussi théoriquement à alléger la
fusée en lui donnant une vitesse considérable
par une puissance d'explosifs concentrée. Cette
vitesse est de 4000 mètres à la seconde (11200
mètres en réalité sont nécessaires). De plus, il
réduit la masse d'explosifs de 500 à 25 tonnes.
Enfin , il a étudié les risques d'échauffement , le
retour à la terre , etc. M. Oberth a même réso-
lu de passer de la théorie à la pratique. Les es-
sais qu 'il a annoncés pour cette année-ci enco-
re , ont — a-t-il déclaré — un caractère exclu-
sivement scientifique. Cette pramière fusée se
composera d'un tube d'un diamètre de 10 cen-
timètre s et long de 10 mètres comportant vers
s'a base quelques surfaces stabilisatrices. Ce tu-
be sera rempli d'un mélange d'air liquid e et
de benzine que l'inventeur considère comme le
carburant idéal de la fusée.

Aj outons que la tête de la fusée est munie de
plans d'orientation ; elle contient en outre un
parachute qui se déploi e une fois la force de
propulsion épuisée ; la fusée ainsi regagnera
lentement le sol. Les expériences ont dû com-
mencer aujourd'hui même à Horst , sur les bords
de la Baltique.

La question des essais de cette fusée postale
est même si avancée que l'ambassadeur des
Etats-Unis. M. Shurmann , a été pressenti à ce
sujet. « C'est un Conseil des ministres convoqué
par fe présiden t Hoover — dit-il — qui devrait
donner l'autorisation de projeter la fusée en
Améri que. Il faudrait naturellement que la vie
et les biens des citoyens américains ne puissent
aucunement être menacés ».

A ces craintes, le professeur Oberth répond
que la précision des fusées postales qui parcour-
raient en une demi-heure 5000 kilomètres, sera
telle que l'écart ne dépassera pas 3 ou 4 kilo-
mètres ; quant au temps, il pourra être précisé
à la seconde.

La fusée postale sera un acheminement tout
naturel vers la fusée interplanétaire.

Il est intéressant de constate r que M. Oberth
a été le conseiller de la Société cinématogra-
phique Ufa pour le grand film qu 'elle vient
de lancer dans le monde « La femme dans la
lune ».

(Voir la f in en deuxième page)

Les relations inierpaeiaires

« Afin d éviter la propagation de la psittacose ,
l'Office vétérinaire fédéral a interdit , à partir
du 20 j anvier, toute importation de perroquet ou
autres psittaciens. »

Voilà la nouvelle officielle qui vient de paraî-
tre, nous révélant tout à la fois l' existence d'une
nouvelle maladie et la mesure énergique et ra-
dicale de l'autorité pour nous en préserver.

Psittacose, psittaciens ! Que ceux qui savaient
j usqu'à hier l'existence et le sens de ces mots,
lèvent la main. Ils ne sont pas des foules , sûre-
ment. Quelques médecins, quelques savants pro-
fesseurs, et peut-être aussi quelques chercheurs
de mots-croisés qui auron t dû trouver tes bêtes-
là dans le dictionnaire.

Auj ourd'hui , nous voilà bien renseignés et ins-
truits et savants, un cran de plus. Les psitta-
ciens, ce sont les oiseaux 'du genre perroquet , ei
la psittacose, c'est une maladie qui leur est pro-
pre et qui, chose plus grave, est transmissible à
l'homme. Et, chose plus grave encore , c'est une
maladie dont on meurt parfaitement.

Qui eût cru ça de la part deces pittoresques oi-
seaux exotiques , verts ou gris, dont le princi pal
mérite connu était de savoir parler. Pauvres
perroquets ! voilà un talent qui leur valait sur-
tout l'exil dans nos pays froids et la captivité
jusqu'à la mort en des cages plus ou moins do-
rées.

En revanche, ils apprenaient à parler comme
les hommes ! Quelle dérision ! Si encore au con-
tact des humains ils s'étaient pénétrés do quel-
ques belles maximes ou de quelque s beaux vers!
Mais non ! Les hommes n 'ont enseigné aux per-
roquets que des niaiseries , des sottises et géné-
ralement un répertoire de gros mots et de ju-
rons. Par-dessus le marché , quand les hommes
voulaient s'injurier entre eux, ils se traitaient
de perroquet.

Alors, la j ustice immanente a voulu donner
aux perroquets une revanche. Les hommes ont
fait dire, des sottises aux psittaciens , les psitta-
ciens nous ont passé la psittacose. C'est bien
fait ; laissez les perroquets dans leurs pays et
leurs forêts, qui doivent valoir cent fois nos plus
belles cages. Pour ce qu'on leur enseigne en
fa't de beau langage , ce n 'est nas la peine d'im-
porter des perroquets et de risquer la psittacose

Jenri QOLLE.
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Un coup d'Etat dramatique s'est déroulé l'autre
jou r dans la capitale hollandaise.

On a détrôné Miss Holland !
Mis» Holland est cette charmante personne qui

porte en réalité le nom d'Emmy Kuster et qui avait
été choisie par un jury trié sur le volet pour aller dé-
fendre la beauté européenne au tournois de Gal-
veston. Or qu 'est-il arrivé ?

On a découvert tout simplement que Miss Hol-
land avait trompé le j ury, usurpant en quelque sorte
le droit de concourir. En effet , pour être élue
« miss » Hollande, « miss » France, ou « miss » de
n 'importe où, il faut , avant tout, être « miss », c'est-
à-dire mademoiselle. Or Emmy Kuster est mariée
depuis onze ans, elle est maman depuis neuf et
au lieu de 22 ans, elle en a 30 !

— Qu est-ce que ça prouve ! me direz-vous. On
peut être maman et fort belle aussi...

D'autant plus, ajouterai-je , que le jury qui déli-
béra fort sérieusement eut à choisir entre huit cent
beautés plus jeunes. Ce qui tendrait à démontrer
que le sourire d'une maman de trente ans vaut les
charmes de 800 « miss » de vingt-deux;..

> En tous les cas on comorend que les Hollandais
aient trouvé cette histoir e fort drôle. Quant aux Hol-
landaises mariées, elles ne manquent pas àç se
réiouir non plus de cette victoire sur le camp des
jeunes filles.

— Et nous , disent toutes celles qui ont trente
ans (ou du moins qui les avouent). Et nous, si nous
avions voulu...

Il est vrai qu'on ne voit pas bien ce qu 'auraient
fait pendlant le voyage à Galveston le mari et l'en-
fant d'Emmy Kuster... Ce sont là des aventures
pour « jeunes filles » et non plus pour mamans qui
peuvent, semble-t-il,, se contenter d'être « la olus
belle » aux yeux de leur petite fille ou de leur
petit garçon.

Le p ère Piquerez.
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PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suisse

Un an Fr. 16.80
six mois » 8.40
!'ro:s mois 4.20

Pour .'Etranger;
On an . . Fr. 53.— Six mois . Fr. 27.50
Trois moin « 14.— Un mois . » 5.—

On pont s'abonner dans tous ies bureau*
.i * postn suisses nvec une surtaxe de 30 et

• ompto de chè ques postaux iV-b 3î5

, PRIX DES ANNONCES
B Le. Chanx-de-Fonds . . . .  18 et. lo m».

(minimum SB mm. )
Canton da Nsnehitel et Jura

bernois 18 et. lo mm.
(minimum 25 mm.;

jU Suisse 14 et. le mm
r Etranger 18 • » •

(minimum 35 mm.)
Réclames . . . .  60 ets. le ram

Régla extra-régionale Annonces-Suisses SA
Bienne et succursales
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Une cure de Nagomaltor est toute in-
di quée , car celui-ci apporte au corps
de l'enfant des sels de phosphore et de
calcium facilement solubles ; il favorise
en outre la formation du sang, grâce à
sa haute teneur en extrait de malt , pur
miel d'abeilles et sucre de figues.
Nagomaltor est plus qu 'un aliment j our-
nalier: il crée des forces de réserve
pour les jours de maladies , et rend le
corps capable de résister à toutes les
maladies infantiles. Des centaines de
certificats de médecins, sages-femmes et §j
gardes-malades confirment son efficacité
remarquable.

(Dif ueur, vémtatanc *, monté pa * 'J

MÂPÛ,MA!BfBniî *
Boites de SCO gr fr. 3.80, de 250 gr fr. 2. - en vente dans les
meilleures épiceries, drogueries el pharmacies. NACO OLTEN.

Repatsenfairi-
fopacnr

sérieux et énergique , est demandé pour la vente d'un arti cle
de vente facile. Région La Chanx-de-Kon ds , Neuchâtel el Jura
bernois Entrée de suite. Salaire fixe el commissions. — Faire
offres sous chiffre K. 1»30 S., Case postule 10 132
La Chaux-de-FonrIs. 101 1

Jeuue homme actil el de confiance ch' rche place

HIiipf§|€ UUfrCSSC
Excellentes rél'éi ences. — Ecrire sous chiffre P. »4 N.,
à FuMii'iins , rM eucliatel. P94 N 635

qualifié , connaissant les élampes à rectifier et l'outillage de
précision el pouvant seconder chel mécanicien , est demandé
par impoi tante Fabrique d'Horlogerie. Place st ible  et bien
rétribuée. — Adresser offres écrites en indiquant prétentions
et réléiences sous chiffre O. 5885 à l'ubliciias, St-
Imier. P h w85 J. 98(1

JêL lonei?
pour de suite ou époque à couvenir , dans le quart ier  Ouest , au cen
tre des «f la i res ,  de

JtsuBmmcK et jÉreni&clls

qui convien f ra ien t  pour  tous genres d' entreprises et pouvant  ô r
aménagea au gré du pr- neur.  951

S'a tresser à VI A J E A N M O N O D .  aéran t , rue du Parc 2 <

On demande à louer pour de suite , un atelier bien
éclairé pour 20—2o ouviiers (hoi logerie).

Même adresse , on offre a louer tout de suite ou . épo-
que à convenu un atelier pour l i—lo  ouvriers.

Adresser offres à la Fabrique Mimo , Graef & Co, rue
de la Serre 11 bis. U*!—————————————^—.̂ — _̂ -

Localàiouer
ii l'usage d'eilircpôl on atelier
pour gros mener . s i tué  au nord
de la voie indus t r i e l l e .  - S' adres-
sir , l'après-midi , rue Léopold
Roherl 147. 610

une «Atïi i lcar». 2 places; une
moto «l ia l i i io i  pe» . avec eide-
car 5(10 cm,, caun-s en > ê e ;  un"
moto a .Yloser» '-'50 cm., sou-
papes en têie , en bon état de
marche.  Pr ix  a v a n t a g e ux .  - S'a-
dresser au Garage TiiMcher A
l.ora, rt iedeJaSei H- Sô-S? 3012 1

VaMe-Ruz
H louer

un appartement de 3 piè-
ces, cu i s in -  et ' t p i i e r id î i T t rp s .  —
S'adresser e M. W. Dickson
Chézard H45

Auis aux propriétaires
Serait disposé d 'o u v i i r  un ma-

gasin , date a convenir  qua r t i e r
abeil le,  pour commerce propre
déj à instal lé  depuis  p lus ieurs
années — Offres sous chiffre
R 8. 1034 au bureau de I 'J M
PARTI  VL . 10U 4

pour machines à cou-
dre et sertisseurs de-
puis (r. 105.— . 9I3

Magasin ifURNl
Place Neuve 12

ïvendre
a Glonue . belle s i t ua t ion  en-
soleillée et sans poussière

maison i.i î»ife
avec loul le confort , nains , bal-
con , boiler , chauffage par étage,
ja rd in  notager t ru i t ier  et d'agré-
ment.  Prix 56,000 lr. Condit ions
¦ le paiement avantageuses  — Of-
fres sons chiffre  G. 101Ï1 V. a
l'ublleilas. M i e n n e .

.1H-10002O J 1047

Fours à Inpr
et à recuire, au gaz de pétrole ou
d'éclairage; 1 four pour trempe
au p lomb , matériel  de forge , pom-
pe à huile , meule à aiguiser , ou-
ti ls  et accessoires pour mécani-
ciens , à vendre. Le tout  à 1res
lias prix, — S'adr. a «Auréole
S. A.» , rue de la Paix 133, La
Chaux-de-Fonds. 319

il vendre
CamioDoetle Cbevrolet
Commerciale 6 cy lindres , charge
800 kg., modèle 19*9 Complè'e-
ment neuve , avec cabine , conduite
in:èrieure , pont , épondes , toit  avec
bâche et cage a petit bétail , le
tout interchangeable. — S'adres-
ser a la Carrosserie Bau-
mann, à Saignelégier

i (Jura Bernois). 1UÔ8

6
BER

LAND

9 jours - Bue Neuve 8

On demande à acheter
d'occasion . 1 machine  a écrire en
par fa i t  état .  - Faire offres, en in-
d iquan t  la marque  et le prix , sous
chif l re  Y D 30147, a la Suce,
de I'I M P A H T I A L  30147

* : rra
Pour recruter votre

Personnel
d'hôtel

faites une  annonce dans  le
renomma « Indicateur des
places» de la « Schweiz
A l l gemtine V o l ks-
Z e i t u n g »  H Zofingue.
Tiratre taraud M& ODU
Clô ure  des annonces mer-
credi soir. - Notez bien l'a-
dresse exacte. 97^8
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1, Fritz-Courvoiiier 1 - Place de l'Hôtel-de-Ville
<̂IS en tous genres

CamisoEss - Combinaisons laine ef soie
Chemises américaines

Calerons colon — fil et soie — laine
Moychoirs — Articles de Bébés

p.f- PRIX A V A N T A G E U X  "»mt
R. Auâsburâer>

C'est le Numéro d' une prvion
préparée par le Dr. A Bour-
quin pharmacien, rue ( .< > <> -
polil-ltoberl SI). La Chaux-de-
Komis , poiion qui guér i t  ( pa r fo i s
même en quelques  heures), la
gri ppe , l'enrouement  et la toux la
plus op inâtre .  Prix , à la pha rma-
cie , lr. 2 —, en remboursement
franco, lr 2 45. ISSU

pS'ill
9 Grand chois

Ë Fr. HEUS i
113, Danlat-JeanR.chard 131

[BDHOHSm II Ull w 11 sJW ̂  ̂
SF» BV ^B̂  SDithi «OF

Mlle E. Ryser
Rue Numa - Droz 33

1073
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Pii©î©grspSiic ArflsfUpie
H. HËHLHORH

Rue Daniel Jeanrlchard 5
Portra i ts , groupes, agrandissements , car ies  postales, passeports , etc.

l'eléi . l ione 9.4H ' 21134

Coupeurs
de balanciers

cou r- ui t i t ' S  pièces soigne* s, sont
(ItniianriéM "ar Itnlo j<>iv<-l lié
parlement H , Souvihcr. pour
t r ava i l  en fabr ique .  P58.8J V'20

Employée
de foure-sau
Nous cherchons emp loy ée ca-

pable , si possible pouvant  fa i re
correspondance allemande. En-
trée immédiate ou pour  époque à
convenir .  — Faire offres écri tes
avec cop ie de cert i f ica t , à la H'a-
n r i que  d'Aiguilles Uolverso
S. A No 3 , Ch. K ' i u l ' n i a M i .

( Fleurier. 80̂ 1

Actrice
Société théâ t r a l e  d'amateurs ,

<*h<"l'che une j e u n e  f i t Ie  ou dame
sérieuse, pour  tenir  nn  rôie im
nor lant .  La pré féi "i ice sera don-
née â personne grande  et a l l u i é e .
— Ollres écriies sous chtHre m.
I> . 1136. au bureau de I 'I M I A I I -
TUI .. I I3H

Cadrans mêlai
Soutienne eut demandée de

suite. - S'adr rue de la Ilonde 3.
1140

ON DEMANDE

Jeune fille
t ic l ive el débroui l la rde , pour tra-
vaux d'emballage, etc.
S'adr. au bar. de i'c Impartial '

Homme marié
ohei'Hie place de commission-
naire-concierge. Certificats à dis-
position . — Offres écrites sous
chiffre L II. 30148, â la Suce
de I'IMPARTIAL. :W 14K

pour de suite ou époque a conve-
nir , rue de l'Hôtel-de-Ville 21 a ,

Grands locauK
pour entrepôts  ou tous genres
d' industries , ainsi que des tit

Gâragc§
S'adresser à M. A. Jeanmo-

nod. gérant , rue du Parc 2\i.

pour fin lévrier ou époque à con-
venir , logement moderne de 4 piè-
ces , chambre de bains — S'a-
dresser Bureau Fiduciaire E. ROE
MER, rue Léopold Robert 49. 92;

Enueioppes, .̂râT-
HllHlMlUllIh COUUVOIS1UR

Mite lisons
à vendre au Val de-ltnz. très
pelle situation , const ruct ion ré-
cente . 4 chambres , bains , ga rage,
prévu p our  pell t  a te l ier ,  grand dé-
gagement  Prix frs 1? (XX).—. Fa-
cil i té  de paiement.  Même adresse
une idem rec( nte. 3 logements ,
garage , frs 27.000 - Oflr"S écri-
ies sous chiffre A P. 501 an bu-
reau de I 'I M P A H T I A L . 504

il vendre ŜEL .
sm kings t a n t e  moyenne;  car-
tons d 'iiorlogerie et d' emballage ;
à enlever  de suite. 1082
S'adr. au bnr de l'alnipartiab

Horloger complet»™-
di an euiiiuliageH , pos.'gea oe ca-
drans  Jop ines et savonnettes ou
terminales  ancres ou cy l indres
— S'adresser chez M. G. Zûrcher
ru" .laq iet-Droz 3ï> 1027

A raire ffirSS
mots ie ju in . — S'adresser a M
[.'m i l .  Wri r iell P c t ii l l e r .  I T44

DOIB plânO nX rT
co.. - i i  m-. ium soignée est » vendre
ainsi que 2 canapés, potagers à
gaz 1. 2 et 3 (eux . chaises, pan-
neaux.  300 carions o'établissage .
— S'adresser rue de la Charrière
27, an 1er tSt .irrp ItfiO

ÎM,»BraA '" " !"eneul.  itruud
H'HSlifiBVi mo télé , sera vendu
à prix  H'és r e m i l  — Ollres sou"
cio l l re  K. F. 937 . au bureau de
I'I M P A R T I A L . 937

akrftotf* 1,0"nB "'arq 'lB a""
BvS «̂'e*fl'f glaise, avec garage
poruitif, a v. i iu re  900 fr . - S'adr
à M A. Si -liilTmann, rue du
Locle 20. 938

#"> Piace disponi
»̂l«B lrO^C«i 

ble pour  une
voiniie  — S 'dr  l'apr ès-midi ,
rue Leouold-Roberi 147, chez M me
Pfepuiaer. 611

il treiMSre ir le« a
^coii imoiie sapin , meubles com-

plè tement  neufs , l iquidés pour
cause de dép ar t .  — S'adresser
rue de la Balance 13, au 1er
étage. 1044

Coupais uS uSluiitieis.
On eunepreiiiirail conoa ies soi
gnés el ordinai res. — Offres écri-
tes sous ch i f f r e  S. F. 1033 au
bureau de I 'I M P A R T 'A I. 10:«1
lll «Lu i miillPH'-t"a"-aaa—amnaaaawa—

Vninniair p °" ll "rt "<! I , UUI
lUll/Ulull C. le p r in t emps , une
place comme volontai re  dans
bonne f ami l l e  ou commerce ,
pour j eune  nl le  Suisse-Alleman-
de, dési ran t  apprendre  la l angue
française et p ouvan t  s'exercer
au piano. — S'a tresser à M m e
J H C I I , rue  des Champs 9 301^9

Sommelière VT^Z^.
chant  a fond le service de tah le ,
cherche place dans  Hôtel ou bon
restaurant. - Offr es écrites , sous
chi f f r e  |». S 2S6. au bureau de
I'I M P A R T I A L . 286

P n p r n r i n n  de confiance cherche
i C l o U H U C  jo urnées de lessives
et repassages, a ins i  que des nei-
toyages. — S'adr. à Mme Leuba .
rue du Pui 's  18. 10B9

I iQll6lir de pignons.
Ol lu r i à rûC I  sachant  faire les ra-
U l n l l C i Cû bat lues  de finissage
sont demandés de sui te .  — S'adr.
à l'atelier de pignons, rue Frilz-
Conrvot sier  37bis , 106Ô

Bonne à tout faire !msà„Te
dans  peiit  ménage soigné. — S'a-
dresser chez M m e  H Kolskv r n e
A VI. Piaget 81' ' 30104

Jeune homme £St
m a n d é  comme garçon d'offle" .
M o r a l i t é  exigée. — S'adresser
Brasserie Mul l e r , rue de lu
Serre 17. 1001

Déca iqueuse tt^T«K
ayant  l'iianitude du travail soi-
gné, est demandée an p lus  vite.
Place stable . — Offres écrites
sous ch i f f re  C. Z 930, au Bu-
reau de I 'I M P A R T I A L . 930

A Iniian pour le 30 avril 1930.
n lUllU I . rue aa la Balance 13,
bsau grand magasin avec vitrines.
— S'adresser a M. A. GUYOf ,
gérant , rne de la Pain 39. 734
A lnil QP J é s u i t e  pour  cas îm-

lUUcl prévu logement de 3
petites pièces , cuisine et dépen-
dances , situé rue du Versoix 3a. -
S'adresser rue du Grenier 6, an
1er étage . 910
¦t di ¦> »iw™am———¦P l i a m hp p f i  A- 'Iouer  une ou deux
Ulla lU UIc o chamnres  meublées
ou non dont une pouvant servir
de cu is ine .  30144
S'ad. an bnr. de l'clmpartial»

R l l I ' P f l M  A louer neau o ut e a u
DulCal l  meublé ou non situé
près oe la gare et poste téléphone .

30143
S'ad an bnr. de l'c Impartial i

P h f l l i l h r û  A 'oue rdesu i i e , cham
U l l t t l i l U l O .  bre meublée a per-
sonne sérieuse. — S'adresser rue
Danie l  JeanRichard 39, chez M m e
Nacht igal l .  30127

fhflmh pp A loUFr de 8"it6 , J°"vllUlllUI C. lie c t iarnp re  meublée
près de la Gare. Chauf fage  cen-
tral. — S'adresser Rue de la
Serre 57-c. au 2me élage . 957

Joli pignon t^Jlé r̂ wV,
su i te  ou epo<)ue a convenir . —
S'adresser rue N u m a  Droz 161
au 1er étage , le soir après 18 h

30152

rti a m h r û  '' ,u "e> ' H motmieu r<
Î J l l t t l I l U I C  honnête  et solvahle
t r a v a i l l a n t  dehors. — S'adresser
rue du 1er Mars 6, au 2me é ta -
ge a gat ic l ie , 1091

Ph a i n r i P P  ^ louer , belle cliam-
v l l a s t lUl c , hre rneun lée , au so-
leil , indépendante, à monsieur sé-
rieux et de toute  morali té.  - S'a-
dresser rue  de la Serre 7, au rez .
de-chaussée, à «anche.  10!X)

Pih f l mh pp 0n lo "eralt ' p° iir
V J l i a i D ' I C .  époque a coi.venir ,
chambre  indépendante , bien meu-
blée , ou pied-à-terre conforta ble
- Faire offres , avec prix , à Cawe
postale 14964. 1067

Ph ambra * louer, au soleil
Ulla l l lUIC , maison d'ordre, a
monsieur  honnê'e. — S'adresser
rue Numa-Droz 93. au 3me étage.

1074

Ph a m h PP A louer chambre
U l l a l l l U l l .  meublée ou non —
S'adresser Rue du Collège 23 an
3tne étage , a droite. 954

PilSïTlhpp aTt-u bonne pension
Ulla l l lUIC chauffage  central est
offerte  pour  le 1er lévrier — S'a-
dresser rue de la Serre 33. an 1er
étage. 113.")

Pieû-à-terre , ZT u**u\m
¦i'iid. an bnr. de l'<Impartial>

P l i amhpp  *-*" , ,,ercbe chambre
V U t t d l u l C .  i ndépendan te , meu-
blée et chauffée , à pro x imi t é  de la
Gare. — Offres écriies sous chif-
fra  P-10033-L.e. a Publicitas . Lo
l.ocle. 921

Pipfi A t oppn Chambre confo r
l ICU-tt ICI  1C. labié , si possible
indépendan te  et si iuée a proxi-
mi té  de la gare est demandée.
Payement  d'avance . — Offrfo
écriies sous cni l l re  A. B 10f>5
n u  Bureau do I'I M P A R T I A L  10i) >

R a i i J O  fau le d' einn loi , 2 lam-
llull .U.  pes, accumula t eu r  et p ile
1 polager  a gaz, 3 leux , à enlever
de s u i t e . Bas pr ix .  K) S
S'adr. an bnr. de IMmpart ial»

T Q V "lO' ierne i st a vmdie .
». »•¦ f«  bonne occasion. — S'a
oresser , le soir après 7 heures ,
me Léopold-Robert 100. au 2me
elage . H droite.  908

llPPKinn A veu "v- ' a r m o i r e ,
UtUaùlUli. |i au t ut 2 m 40. 45 fr .,
I secrétaire avec 4 grands  t i ro i rs
t 5  fr. — S'adr. rue N u m a - D m ?
10J. au 1er éiage. 10138

Ofl toii!lB â a»r t,r;;er
lit  d 'ei i lai i l  en 1er P lane .  — Olliv s
écrites, sous chiffre  II. SI. 9119
au bureau de I ' I M P A R U A I. VKJ'.I
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Les championnats du monde se sont disputés

à Caux
Ils ont connu samedi et dimanche, le grand

succès, et cette manifestation fut favorisée par
un temps magnifique . Dès les premières heures,
de la matinée, un public fort nombreux se rendit
à Caux et put jouir d'une vue magnifique, sur
les Alpes vaudoises et savoyardes. Le lac et
ses rives étaient masqués, par contre, sous une
vaste nappe de brouillard , dont l'aspect n 'était
guère engageant. Tandis qu 'à Montreux sévis-
saient les rigueurs et la crudité de la tempéra-
ture hivernale, Caux resplendissait sous un so-
leil presque printanier.

La journée de dj manche, malgré le soleil qui
avait amolli quelque peu la piste, les courses ont
obtenu le même succès que la veille.

Chaque équipe devait disputer 4 manches,
dont deux samedi et deux dimanche.

Voici les résultats du classement général dé-
finitif :

1. Italiel , capitaine Zaninetta, 11' 29" 95.
2. Suisse II, capitaine Moillen , 11' 36" 65.
3. Allemagne II . cap itaine Grau, 11' 36" 95.
4. Suisse I, capitaine Grosj ean , 11' 43" 17.
5. Angleterre I, capitaine Wallace , 11' 46" 65.
6. Italie II. capitaine Rigazzio, 11' 47" 13.
7. Argentine I, capitaine Martinez de Haz ,

11' 51" 94.
8. France I, capitaine Lefebvre, IT 13" 26.
9. France II, capitaine Muletat , 12 54" 16.
10. Allemagne I. capitaine. Zahn . 12' 57" 59.
11. Espagne I, capitaine Pons, 13' 18" 95.
L'Autriche I, capitaine Hudimzer, qui ne cou-

rut pas la quatrième manche , obtint aux trois
premières manches 8' 51" 46.

La piste avait dû être entièrement fabriquée
La parfaite réussite du championnat du mon-

de organisé à Caux, peut être considérée non
seulement comme une belle performance spor-
tive mais aussi comme un défi aux forces puis-
santes qui règlent la situation atmosphérique,
écrit la « Gazette ».

Faire courir un championnat de bobsleigh, à
travers les champs dépourvus de neige sur une
piste presque entièrement artificielle et par une
température que nous envierait la Riviera mê-
me, c'est un exploit dont les organisateurs mon-
treusiens ont le droit d'être fiers.

Le plus gros souci des dirigeants, en effet , fut
la piste. Chaque année, Caux fait les frais de
l'aménagement de celle-ci. Mais jamais encore
le travail n'a été aussi considérable. Depuis 15
j ours 25 ouvriers ont travaillé toute la nuit , pro-
fitant du gel pour augmenter et rafraîchir la
couche de glace sur laquelle fut  étendu un léger
revêtement de neige. Il1 fallut aller chercher cet-
te poudre rare ju squ'aux Rochers de Naye et
150 wagons y ont à peine suffi. Le coût de la
création et de l'entretien de la piste s'est élevé,
si nous sommes bien informés, à 18,000 francs.
Mais le jeu en valait la chandelle — comme on
dit — et l'immense succès du championnat du
monde l'a prouvé surabondamment.

m ¦"— • 
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LE CHAMPIONNAT SUISSE

La 18me journée du Championnat suisse
Quatre matches au programme

Quatre matches seulement figuraient au ta-
bleau d'hier , et tous quatre se sont t erminés
conformément aux pronostics , encore que la
défaite de Fribourg n'a pas été aussi nette
qu 'on se l'était imaginée.

Suisse romande
Un match série A

A Genève, Urania I bat Fribourg I, 4 à 3.
Fribourg résiste à Urania si bien que ce n'est

qu 'avec un but d'écar l que les Genevois
remportent finalement la victoire. Urania passe
de ce fait , du 4me au 2me rang, se trouvant
à égalité avec Servette.

Voici du reste comment se présente le clas-
sement à ce j our :

MATCHES „

Jouis Gagnas Nuls Perdus s
Bienne 11 9 0 2 18
Servette 9 6 0 3 12
Urania 9 6 0 3 12
Carouge 10 5 1 4 11
Lausanne 9 4 0 5 8
Etoile 11 4 0 7 8
Chaux-de-Fonds 8 3 1 4  7
Fribourg U 2 2 7 6
Cantonal 8 1 2  5 4

En série promotion
Groupe I. — Carouge pr. bat Servette pr., 3

à 0; Forward I bat Nyon I, 2 à 1; Villeneuve- I
bat La Tour I, 3 à 2; Monthey I-Montreux I,
renvoyé.

Groupe II. — Raeinig I bat Sylva I. 6 à 1;
Fribourg pr. bat Concordia I, 5 à 1; Couvet I
bat Lausanne pr., 5 à 0.

Par leurs victoires d'hier , Racing et Couvet
restent en tête 4u classement, le premier avec
1' matches, 21 points, le second avec 11 mat-
ches, 20 points. Fribourg, qui remporte sa pre-
mière victoire de la saison, n'en reste pas moins
au dernier rang, avec 13 matches, 2 points, pré-
cédé d'Etoile pr., 11 matches, 7 points.

Dans les séries inférieures
Série B. — Pour le groupe V, Xamax I bat

Yverdon I, 3 à 1; Fleurier I bat Cantonal II , 2
à 1. Fleurier est d'ores et déljà champion du
groupe V.

Série C. — Dans le groupe IX, Yverdon I bat
Sainte-Croix II , 6 à 0. Pour le groupe XI , Xa-
miax II et Cerlier I. 0 à 0.

Suisse centrale
Un match série A

A Bâle , Old-Boys I bat Soleure I, 5 à 0.
Le seul match de cette région permet au vain-

queur de passer devant le vaincu, si bien que
le classement se trouve être le suivant :
Young Boys 10 8 0 2 16
Bâle 8 6 1 1 13
Granges 10 6 1 3 13
Aarau 10 4 3 3 11
Old Boys 11 4 2 5 10
Soleure 10 4 0 6 8
Berne 9 2 3 4 7
Concordia 10 2 2 6 6
Nordstern 10 2 1 7 5

En série «promotion»
Lucerne I bat Nidau I, 4 à 3 ; Bienne pr. et

Madretsch I 4 à 4 ; C. S. Bienne I et Kickers I ,
3 à 2.

Suisse orientale
Les matches de série A

A Zurich, Young Fellows I bat Winterthour I,
3 à 2.

Bruhl I bat Blue Stars I, 3 à 2.
Résultats prévus qui permettent à Young Fel-

lows de s'éloigner de la zone dangereuse des re-
légations en passant du 8me au 6me rang.

Le classement, au reste, se trouve être le sui-
vant :
Grasshoppers 10 9 1 0 19
Zurich 11 7 3 1 17
Lugano 9 7 2 0 16
Bruhl 11 6 0 5 12
Blue Stars 9 3 1 5  7
Young Fellows 9 2 2 5 6
Chiasso 10 3 0 7 6
Saint-Gall 11 1 3 7 5
Winterthour 10 0 2 8 2

Les matches amicaux
A Bienne, Bienne I-Sp. Cl. Fribourg i/Br.,

211.
A Lausanne, Lausanne I-Carouge I, 2-2.
A Berne, Berne I-Cantonal I. 5-2.

A La Chaux-de-Fonds, Ghaux-de-Fonds I-
Noirdstern I, 1-2. — Chaux-de-Fonds pr-Glo-
ria 1, 3-2.

Au Locle, Locle I-Etoile pr., 0-3.
A Fleurier. Sparta I-Gloria II , 10-2. — Spar-

ta II-Môtiers I, 0-3.
A Neuchâtel , Cantonal IIIb-Travers I, 4-2.

COMPTES RENDUS DES MATCHES

Nordstern bat Chaux-de-Fonds 2-1

Devant la clémence de la température, 1200
personnes entourent les ba r rières, délaissant les
Tribunes pour jouir des rayons d'un bon soleil
printanier. Le terrain est relativement bon et
après que le,s Piomotionnaires du F. C. Chaux-
de-Fonds aient battu le F. C. Gloria du Locle par
3 à 2, les équipes se rangent sous les ordres de
M. Voisard, lequel arbitra d'une façon impec-
cable.

Chaux-de-Fonds se portera dès le début sous
les buts de Nordstern et gardera une manifeste
supériorité ju squ'à l'half-time, mais soit mala-
dresse soit malchance Gruneisen ne sera surpris
qu 'une seTile fois et ce, par une reprise de volée
de Roland Ducommun. Durant ce half-time
Nordstern réagira quelques fois, mais sera vite
mis « en boîte » soit par Mouche , soit par Jaeggi
III, tous deux dans une très belle forme et prati-
quant à la perfection le j eu de l'offside. A no-
ter quelques beaux « bolides » de Jaeggi IV,
Held, Grûnig, mais sans succès, Griineisen pa-
rant avec un calme qui le classe parmi les meil-
leurs gardiens de notre pays. Chez les visiteurs,
seuls l'ailier gauche et l'inter-droit ressortent du
lot , alors que le restant ne fera rien de trans-
cendant. Nous assistons à de belles phases de
jeu de la part de nos locaux, mais dont le gar-
dien bàlois se tirera tout à son honneur. A la
18me minute , sur une descente Jaeggi IV-Gru-
nig, ce dernier centre et Ducommun qui a bien
suivi reprend de volée et c'est 1-0 pour les
blancs. Ce sera tout pour cette mi-temps.

La seconde mi-temps est à peine commen-
cée que les Bàlois se font plus pressants et sur
une be'le descente de l'ailier gauche. Mouche
marquera contre son camp, alors que la balle
venait de frapper le montant des buts. Il n'y a
que quelques minutes de jeu et Nordstern, sti-
mulé par ce succès, met « tous les gaz » et à
cette occasion nous avons jugé de la valeur
des deux arrières blancs, qui se chargeront de
mettre la balle hors de leur camp. — Nordstern ,
qui ne possède toutefois pas la valeur de l'é-
quipe que nous avon s vue dimanche passé com-
pense son manque de technique par une volonté
et un travail opiniâtres , qui trouveront une ré-
compense par un deuxième but marqué sur
échappée . Nos blancs sont réveillés et repartent
à l'attaque , mais sans succès, puisque Gruneisen
se chargera de cueilMr tou tes les balles qui se-
ron t destinées à son sanctuaire. Le jeu est bien
partagé et Nordstern profitera d'un « trou» qui
se forme au centre pour attaquer le plus sou-
vent , mais sans réussir à augmenter le score. Le
match se termine sur le résultat de 2-1 pour les
Bàloi s, alors qu 'un résultat nul eût été plus con-
forme à la réalité.

Nordstern est loin d'avoir l'équipe du F.-C.
Bâle et sa faiblesse réside dans sa défense sur-
tout chez l'arrière gauche. Deux ou trois hom-
mes ressortent de cette équipe , mais tout parti-
culièrement le gardien , qui sauva son équipe
d'une sévère défaite.

Quant à nos locaux , leur jeu est loin de va-
loir celui que nous avons vu au début de saison
et cela provient du fait que quelques hommes
ne sont pas à leur p'ace.

Pourquoi vouloir s'obstiner à mettre Held
centre demi alors que sa place effective est dans
la lign e d'avants ? Tschopp serait beaucoup
mieux en arrière , centre-demi par exemple , où
son j eu serait p lus effectif qu 'en avant. Berger
au but n'a rien à se reprocher. Les deux arriè-
res formant une défense solide et Mouche en
brillante forme actuellement gagnerait encore à
dégager immédiatement au lieu de chercher,
quel quefois le dribblin g . Jaeggi III revient à la
forme qu 'il avait préc édemment et d'ici quel-
que temps sera un de nos mei'leurs Suisses, s'il
le veut.

Chez les demis. Neuenschwander se démena
comme un diable et chaque dimanche améliore
son j eu. Au centre , Held eût de bons moments,
mais comme nous le disons ci-dessus , sa place
est en avant. Un jeu ne promotionnaire Godât
s'est révélé scientifique et est un joueu r à re-
voir à une autre occasion. Quant à la ligne d'a-
vants, Isely seul nous parû t en déclin et nous
lui préférons Messe.rly, beaucoup plus travail-
leur et mo ;ns craintif.

Roland Ducom m un se montra le meilleur de
la ligne et quoique de petite taille se montra un
srrand j oueur. Tschopp n'est pas à sa place et

devra être déplacé, son j eu serait plus effectif
en arrière. Jaeggi IV se montra malchanceux ou
maladroit , mais nous devons reconnaître qu 'il
n 'est pas encore dans la forme qu 'il possédait
il y a deux ans et pour y arriver , devra s'en-
traîner sérieusement à s'enlever quelques ki-
los. Grùnig à l'aile droite s'est révélé le seul
qui puisse tenir ce poste et donnera , d'ici peu,
toute satisfaction.

Equipe nationale jouant contre l'Italie
A la suite des entraînements et des matches

disputés samedi et dimanche à Berne, parmi les
25 joueurs sélectionnés, l'équipe nationale a
été finalement formée pour jouer le 9 février
prochain, à Rome, contre l'Italie :

Pache (Grasshoppers) ; Wernle (Aarau),
Ramseyer (Berne) ; Faessler (Young-Boys) ;
Weiler II (Grasshoppers), Regamey (Grasshop-
pers), Pelzer (Zurich) ; Sturzenegger (Lugano) ;
Poretti (Lugano), Grassi (Chiasso), Fink (Lu-
gano). Feutz, de Cantonal, blessé au COûTS de
l'entraînement , sera probablement désigné com-
me remplaçant. Nous constatons qu 'aucun wels-
che ne figure dans l'équipe.

A propos de I',.Moraine dans la Lune"

(Suite et fin)
Car en ces toutes dernières années, cette

question toujours plus actuelle des voyages à la
lune a fait naître une nouvelle littérature dont
le cinématographe n'a pas manqué de s'empa-
rer.

M. Otto Willi Gail a écrit sur un voyage à
la lune et autou r de la lune deux romans qui r."t
eu beaucoup de succès en Allemagne (, « Der
Schuss in Ail ») « Le saut dans l'éternité » et
(« De.r Stein vom Mond») «La pierre de la lune» .
Ces anticipations sont basées à la fois sur les
possibilités actuelles et sur des inventions pos-
sibles ; elles sont écrites par un technicien qui
connaît très bien son suj et et auquel ne man-
que pas l' imagination non plus.

« Frau im Mond » (« La femme dans la lune »)
de Madame Thea von Harbou est bien différent.
Les indication s techniques n'y prennent presque
aucune place et l'auteur se, contente d'indiquer
comme références les ouvrages de MM. Oberth ,
Ley et Gail. C'est à la fois un roman d'aven-
tures et un roman sentimental, et cette aven-
ture lunaire aurait pu se passer presque exac-

tement pareille au sommet de l'Himalaya. Le
récit cependant est vigoureusement mené, au
début surtout , et l'ensemble de cette histoire est
extrêmement captivant.

Il faut bien dire que ce roman constituait la
donnée générale du grand et extraordinaire film
« La Femme dans la lune » que Fritz Lang et
la Société Ufa viennent de lancer avec un
éclatant succès.

Ce film a donc été préparé avec la collabora-
tion de M. Oberth. Par réciprocité, Ufa et M.
Fritz Lang apportent en ce moment-ci leur
collaboration financière à M. Oberth pour les
expériences qu 'il tente, de lancer des fusées à
longue distance.

Dans roman et film , la fusée géante qui trans-
porte quatre hommes et une femme, plus un j eu-
ne passager clandestin , atteint la lune. L'un y
périt , l'autre y perd la raison , deux autres pas-
sagers retournent sur la terre , tandis que l'hé-
roïne reste sur la lune avec le chef de l'expédi-
tion qui s'est sacrifié pour ses compagnons.

Rappelons qu 'en 1907, un Français, M. Geor-
ges Melliès avait déj à fait* le scénario d'un bur-
lesaue vovasre à la lune.

Le roman de M. Albert Bailly, « L ether-al-
pha », qui a obtenu le pri x Jules Verne , est
basé avant tout sur des supposition et de très
hardies découvertes de la science de l'avenir.
Un j eune savant ayant créé une matière nou-
velle et construit un vaisseau aérien, parvient à
la lune avec son épouse et débarque au fond du
cirque Copernic. Il entre en conversation avec
les Sélénites qui sont pur esprit ou plutôt l'ex-
pression totale de l'énergie électrique. Les Sélé-
nites lui parlent par l'hexagone de lumière d'un
radio et les paroles échangées ne manquent pas
de beauté. La fin du roman nous montre la lutte
entre deux planètes et c'est de nouveau , malgré
la forme scientifique qu 'il revêt, comme dans
le vieux livre de Lucien de Samosate, la gran-
deur épique qui naît de l'inimitié de deux mon-
des.

Allons-nous assister à de tels envois après
ceux des avions et des dirigeables autour de
notre globe terrestre ?

Ces aspirations , ces espérances, ces essais
prometteurs de merveilles peut-être, sont tout
à l'honneur de l'être humain. Cet au-delà l'élè-
ve au-dessus des petitesses de la vie terrestre.

... II arrive aussi qu 'il lui fasse perdre la tête
et qu 'il le conduise à oublier la réalité utile
pour se bercer d'utopies.

C'est ce que j ai voulu montrer moi-même
dans un modeste roman , « L'Homme dans la
Lune», — qui a paru et dont F« Impar-
tial » a parlé , — où l'on voit un faux
scientifique, un homme farci de toutes les scien-
ces et n 'en ayant étudié aucune sérieusement ,
prendre son rêve humain pour une réalité. Don
Quichotte de la Science, il se croit appelé à
vivre l'aventure la plus merveilleuse qu 'ont pu
rêver les hommes : s'éleve r j usqu'à notre sa-
tellite ; mais sa crédulité lui procure les pires
mésaventures. La chute risque d'être cruelle
et seules d'autres chimères peuvent le sauver
de celle dont il est victime.

Est-ce à dire que ces aspiration de l'homme
soient folies ? Non pas. L'idéalisme d'un don
Quichotte était plus près de la vérité peut-être
que la lourde sagesse terre à terre de ceux qui
en rient.

S'il y a quelques esprits un peu exaltés com-
me ceux qui ont fait naître la « Société des
voyageurs de l'Univers », fondée récemment à
Moscou , il faut par contre accorder toute con-
fiance aux vrais savants qui travaillent avec
méthode et se contentent d'apporter une pierre
de plus à l'édifice de la science. Car déjà l'As-
tronautiqu e est devenue une science digne de
ce nom. Créée par des esprits hardis , quoique
toute jeune, elle a déjà porté ses premiers fruits
et nous pouvons en -attendre de grandes choses.

Alfred CHAPUIS.

Les relations interplanétaires

' GRIPPÉS '

qui ne parvenez pas à vous remettre, qui gardez
un peu de fièvre et ne vous sentez pas bien,
n 'attendez pas plus longtemps pour prendre un
tonique puissant :

su Lacto-Phosphate de Cliaux ,
Substances eitractives de la viande et Quina.
Grâce à lui vous vaincrez la fièvre persistante

vous verrez disparaître toute lassitude et vous
serez délivrés de votre grippe qui ne finissait pas.

FORCE
VIGUEUR

SANTE
Sans toutes tes Pharmacies de Suisse



Un cadeau pour vous!
Un tube de

pâte dentifrice Odol
à titre gratuit !

Vous êtes-vous déj à rendu compte de
ce que beaucoup d'affections cardiaques
sonl dues à la cane des dénis ?

Si vous ne pouvez pa- bi^n mâcher
les aliments vous êtes obligé de les ava-
ler mal réduits. C'est nuisible à l'es-

Vous devriez donc avoir soin de vos
dents avec toute l'énergie possible pour
les conserver en bon éta l aussi long-
temps que possible. - Car rien ne peut
remplacer une bouche bien garnie de H
bonnes dents. Les dents naluielles sont
tou iours les meilleure s, lait qui sera

Essayez la pâte dentifrice Odol , pro-

Sa renommée est universelle. — Sa
composition est basée sur des principes

La pâte dentifrice Odol empêche la
formation du tartre et agit comme dé-

I 

Profilez en, l'essai ne vous coulera
rien. — Adressez-nous de suile une
carte postale pour lecevnir absolument
sans frais un lube-échan iillon de pâte
deniilnce Odol , accompagné d'un im-
primé explio i itil très utile.

Compagnie Odol S. H., Goldach 716
Le nouvel assortiment No 50 contient

une combinaison de b iosse à dents Odol
avec un tul ie de pâte dentilr ce Udol.
Prix, Fr. 150. JH 12000 St
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Indiscutablement , l'affaire était une considé-
rable affa ire. Autant que savait Cô Mi, Dubour g
possédait déjà d'ores et déj à des stocks très sé-
rieux ; et surtout, si les nouvelles mines don-
naient les résultats espérés, ou même la moitié
de ces résultats, il y aurait surproduction. Où
écouler , à des prix suffisants , ce combustible
chaque j our plus abondant ? Evidemment, le
charbon tonkinois peut , sur place, concurrencer
victorieusement le charbon j aponais, et, com-
me de j uste, le cardiff . Mais il endosse un redou-
table handica p du fait des gisements géographi-
ques de ses puits de mines : les grandes lignes
internationales de paquebots et de cargos n'ont ,
en effet , nul intérêt à s'enfoncer dans cette po-
che profonde qu 'est le golfe du Tonkin. Cela
est même si vrai que la malle française de Mar-
seille à Yokohama fait , d' une traite , l'étape Saï-
gon-Hong-Kong, en brûlant l' escale Hanoï ou
Haïphong ; quoique Hanoï vaille largement Saï-
gon , sinon Hong-Kong, et quoi que le charbon
tonkinois soit là, si l'on peut dire, à pied d'oeu-
vre.

Toutefois , les cargos venant d'Australie , c'est-
à-dire effectuant une des plus formidables tra-
versées qui so'ient , et brûlant du charbon en
conséquence , se moquaient pas mal d'allonger
leur route de trois ou quatre cents milles pour
peu que l'économie réalisée sur le prix du com-

bustible en valût la peine. Bref , les intérêts de
Mannin g et de Dubourg s'accordaient , en l'oc-
currence , s'accordaient à n 'en pas douter. Il
s'agissait tout simplement qu 'en cette affaire , qui
devait être très bonne pour tout le monde , l'un
des deux associés ne tirât pas à soi toute la
couverture.

Cô Mi , qui n'avait j amais été bête , et que trois
ans de travail réel et sérieux avaient mise au
fait des affaires , comprit en un clin d'oeil ce
qu 'il en était , comprit aussi l'évidente intention
de Manning, qui , seul à seule avec une simp 'e
j eune fille , comme un renard adulte pourrait
être seul à seu'e avec une poule très délurée ,
prétendait évidemment ne faire de sa candide
adversaire qu 'une bouchée — peut-être très sa-
voureuse. — Et l'opération ne semblait pas pré-
senter des difficultés insurmontables. A n'en
pas douter , Manning était un véritable « busi-
nessman », dans toute la redoutable acception
du terme. Dubourg lui-même , malgré ses qua-
rante années de pratique , eût sûrement fait appel
à toutes ses réserves de finesse et d'intel'igen-
ce pour tenir tête à un tel adversaire. Et Cô
Mi se prit à regretter véhémentement l'absen-
ce du patron , absence qui l'eût , elle, soulagée
de toute cette responsabilité , réellement trop pe-
sante pour d'aussi minces épaules . Vous savez ,
on a beau avoir vingt-quatre ans passés, avoir
fort voyagé , travaillé davantage , on n'en est pas
moins très anxieuse , à l'idée qu 'on va engager
dans une affaire peut-être épouvantable un pa-
tron qui a tout fait pour vous , et qu 'on s'est prise
à aimer d'une tendresse à peu près filiale...

Je sais bien ce que vous allez me dire :
— Quoi de plus simp'e que de faire la petite

fille et de répondre au monsieur : « Je ne sais
pas, je ne peux rien , attendez que le maître re-
vienne... »

Mais non ! c'est justement là ce qui était im-

possible, ce qu 'on n'avait pas le droit de faire
honnêtement ; car l'affaire en cause était une
très sérieuse affaire , nul doute là-dessus ; une
affaire que M. Dubour g aurait conclue sans hé-
siter , s'il avait été là; une affaire qu 'il regrette-
rait furieusement d'avoir manquée , si Cô Mi ne
la faisait pas en son nom , lui absent... Allons ,
allons , il fallait payer de sa personne...

Et Cô Mi, bravement , paya. Elle se j eta à
corps perdu dans l'âpre discussion des quantités ,
des prix , des manipulations .des remises possibles
et impossibles... Manning, qui s'était certaine-
ment flatté de venir.à bout , sans effort , d'une
Cô Mi de j adis cette Cô Mi du paquebot , qui
ne savait que jo uer au furet , Manning, en face
de cette Cô Mi seconde manière , ne cachait ,
maintenant ni son étonnement , ni son admiration.
D'abord déçu — et très déçu — de se voir frus-
tré des mille avantages plus ou moins légitimes
qu 'il avait chaudement escomptés , dès qu 'il s'é-
tait vu devant Cô Mi, et non devant M. Du-
bourg, il avait pris partie de sa déconvenue.
Les Australiens , gens de grandes affaires , ont
dans le caractère quelque chose qui reflète les
vastes horizons de leur immense pays. Battu ,
nettement battu par la petite Française , si fort
dédaigné l'instant d'avant , Philip W. Mannin g
accepta sa défaite en homme de sport , qui sait
perdre en souriant. Même il y mit quel que élé-
gance , presque une grandeur. Il alla j us qu 'à mé-
priser certaines roueries procédurières qui au-
raient pu tourner à son profit , mais qu 'il j ugea
indignes de la j oute qu 'il venai t de soutenir , lui ,
galant homme , contre une femme d'affaires ,
correcte et droite. Et il s'inclina tout à coup as-
sez bas quand Cô Mi, tous les détails de l'opé-
ration ayant été prévus, et tous les arrangements
pris , sut juste à point reprende le ton modeste
qui convient aux subalternes , fussent-ils fondés
de pouvoir , et conclut par ces simples mots,

simplement dits :
— Je crois qu 'ainsi tout ira sans difficulté. Mais

bien entendu , au bas d'un acte de cette impor-
tance , je ne signerai pas pour M. Dubour g. Sur-
tout me souvenant de ce que vous m'avez dit
tout à l'heure : que cette affaire peut donner
à tous ceux qui la feront , « à tous ! »... vous avez
précisé... de considérables bénéfices. Non : M.
Dubour g signera lui-même à son retour .

— Mais, se récria l'Australien , — j e ne peux
pas attendre. Je vous ai dit que je ne pouvais
pas...

— No matter ! — riposta Cô Mi , qui ne trou-
vait pas le mot français. — Qu 'est-ce que cela
vous fait que M. Dubourg ait signé ou n 'ait pas
signé ? Je vous dis, moi, j e vous dis formelle-
ment que l'affaire , en principe, est faite. Si, par
hasard , tel ou tel des articles du contrat déplaît
à M. Dubourg, ce ne seront jamais que de tou-
tes petites modifications. Je certifie.

— Moi , — dit Manning, — j e suis content ain-
si. Mais j e ne suis pas seul. C'est pourquoi il
me faut , avant de retourner à Sydney, un con-
trat en règle. Que faire , donc ?

— Attendre , — fit Cô Mi , paisib lement.
— Oh ! attendre ? Mais je ne puis ! Vous sa-

vez, j 'ai d'autres affaires.
— Oui , dit Cô Mi tout sourires , — mais pas

d'afmfaires si importantes. C'est vous qui l'avez
dit , vous vous rapp e'ez , tout à l'heure : « l'af-
faire la plus importante» .

Mannin g, pris à son propre piège , éclata de
sa large gaieté , bien britanniq ue :

— Vous me moquez, et vous avez raison !
Toutefois , sur ma parole , je ne puis attendre...
Combien avez-vous dit qu 'il faudrait ?... Douze ,
quinze j ours ?... Je ne puis à cause des corres-
pondances de paquebot. Que faire , sérieuse-
ment ?... Si vous cherchez, vous trouverez.

(A suivre) .

Une jeune le nagea...

'PARCE QU'IL
N'ABIME PAS
MES MAINS-

Vous constaterez que, même après
avoir fait la lessive un j our entier,
vos mains sont restées blanches
et douces si vous avez employé le
savon Sunli ght Car, ce savon ne
renferme aucun produit pouvant
abîmer la peau ou détériorer le plus
fin tissa

Le savon Sunlight est

f

^ ĵ à» un savon très pur. En
*"̂ \ voilà la raison. La pu-
i? Jl reté de chaque mor-

^>f ceau de savon Sunlight
Y est garantie par 25,000

||» SAVON !
l||||j^UNLIGHT

8 21 - 022 SF ^^-*̂ ĉ mm'w  ̂ Savonnerie Sunlight, Oltco
,. 1160 
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Chaque poêle est un
inextinguible

grâce aux bri quetle s t Union », car elles maintiennent très
économiquement le feu pendant la nuit .  Le rallumage est SUD
pr imé C'est le chauffage le meil leur marché, le plus com-
mode et le plus  propre. Mode d'emp loi gra tu i t  cbez les mar-
chands de cumbuslibles. JH 13149 Z 18703

BfflaWmiWrtBHari'IWnnfflaTatW'IIIIMHII l l l l M I l  l'IlaMaat^ala^a^a^a»
Administration de I'IMPARTIAL Comute ||f U QOC
Imprimerie COURVOISIER de chèques IU u .1/S]
Librairie COURVOISIER postaux ¦¦ UUM

i '" ' [35 nj Société Suisse des Commerçants
«3 » Section de La Chau x de Tondu

% OUVERTURE DES CODRS
\s  (Premier semestre 1930) ouverture 10 février 1930

v m il V \ a JI Coure de lanRuet) : français (maternel ei
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pour étrangers), allemand , italien , an-
^»^——9r glais , espagnol.

Branche»* commerciale»* : ar i thmét i que , comptabilité, droit
commercial , géographie, irafle . correspondance commerciale .
Sténographie , machine à écrire , cours pour vendeurs et ven-
deuses.

Conrs supérieurs de comptabilité et de droit commer-
cial p - iUr  le* canmdals aux examens de chets complabt«s.

Clubs de langues : (Conversation) , allemand , italien , espagnol
et anglais , gr a ïu i t s  pour les membres ne la Société.

Court* spéciaux pour adulte ** : Langues, comptabili té et droit.
Les inscri p t ions  auront reçues dans les locaux de la Société.

Hue du l'arc 09 au 1er éiage. dans l'ordre su ivant  :
a) pour les apprentis : les il et 28 janvier 1930.
b) pour les antres élèves : les 29 et 30 janvier 1930, tous les

soirs entre 20 h. et 'Jl l lt h.
Une finance supplémenta ire de fr. 1.— sera perçue pour les

inscri plious reçues en dehors des jours et heures indi qués ci-
dessns .

Prix des cours :
Pour les membres de la Société. Fr. S. — par cours.
Pour les non-sociétaires , Fr. 15. — pur  cours.
Cours supérieur de comptabilité , Fr. 30 — par cours.
Finance de garant ie , Fr 5. — .
La finance et la garantie se paient lors de l'Ins-

cri pt ion .
Les cours sont obligatoires pour les apprenlis do commerce

le banques et de bureaux.  Les apprentis sont tenus de se
présenter les jours et heures ci avant désignes , et por-
it -ur s de leur conir a l  u 'anpreniissage.

Les cours de la Sociéié Suisse des Commerçants sont particu-
lièrement recommandés aux emp loyés de commerce désirant par-
fa i re leur in s lruct ion professionnelle.

Les personnes qui voudraient  se faire recevoir de la Société,
pourunt ob ten i r  tous les renseignements et formulaires  utiles eu se
pré senlant dans ses locaux , cii aque soir , entre 20 ei il heures.

lies cotisations que paient les membres de la Socié.é sont les
suivantes :

a) Les membres aspirants (jusqu 'à 18 ans). Fr. 16.— par an-
née, assurance chômage y compris.

6) memnre s actifs  (depuis 18 ans). Fr Vi — par année, assu-
rance chômage , assurance invalidité-vieillesse el abonne-
ment  au journal central cornons. 10ti2

Finance 'l'entrée pour les deux catégories , Fr. 3.
¦.«¦ CoemBm&ssion elaes Cours.

Les cours de sténographie uiéoiit: et entraînement , scini donne*'
en Collabora tion avec l 'Union s iénogianhi r | i iH suisse Aimé-Paris .

m Suisse HUER
Le meilleur Dépuratif

Régénérateur du sang
Très actif contre Consti pation , Hémorroïdes ,

Mi graines , Etourdissements , Suppression des règles
toutes les affections bilie uses et glaireuses.

La Boîte Fr. 1.5©

Pharmacie Monnier
i.n. -A -1U I ;K E R - M ( ) N N ' I K H .  SUIT . 17181

Spécialité de
PASTILLES ne IDS GOrWIE
«̂ c-̂ . P

Qur 
Maui 

de Gorge et Enrouements

4fc GIIRÎNÏER I
W^W PLACE NEUVE 10

Jeune$ filles et volontaires
femmes de chambre , bonnes d'enfants , cuisinières pour maison s
par t i cu l i è r e s , hôtels et pens onnals , ainsi que jeunes gens pour la
campagne , magasins et hôtels , seront trouvés rap idement par une
annonce dans le

Zofinger Tagblatt
a Zofingue , grand journal quotidien dn canton d'Argovie et Feuille
l 'avis de la Suisse central * Gel organe offre , grâce a son fort tir age
une p u b l i c i t é  des plus efficaces dans le canton d'Argovie et toute la
Suisse centrale. 1138

m 

Nlvcollnc
Crème pour les soins de la peau , efficace contre les gerçures

et crevasses ries ma ins  et du visage. 17185
¦-«s ¦»€»* : Pr. 1.20

Pharmacie Monnier
(Ch.-A , SÎOCKER-MONfilER , suce.) La Ghaux-de- Fonds



L'actualité suisse
Au grand Conseil de Genève

N. Nicole commente l'agrandis-
sement des prisons politiques

Sans doute faudra-t-il de la place
pour les viclimes de la Tchéka I...

GENEVE, 21. — Au début de la séance de
samedi après-midi du Grand Conseil , M. Nicole,
conseiller national socialiste a interpellé deux
fois. La première interpellation portait sur les
agissements de la police politique à Genève à la
suite d' une démarche qui aurait été faite auprès
de la rédaction du j ournal hebdomadaire pour
connaître le comité qui l'aurait chargée de me-
ner une campagne en faveur de Genève, port
franc. Le, gouvernement répondra dans une pro-
chaine séance. La seconde était relative au trai -
tement des prisonniers politiques à la prison de
St-Antoine « étant donné, dit l' interp ellateur ,
que nous allons vers des temps où les détenus
politiques deviendront touj ours plus nombreux» ,
il demande si le Conseil d'Etat entend faire une
différence entre le, régime app liqué aux déte-
nus politique s entre autres les soldats refusant
de faire du service militaire et les autres déte-
nus. M. Moriaud , président du Conseil d'Etat dit
que te gouvernement étudiera la restauration de
la prison actuelle ou la construction d'une nou-
velle prison. Actuellement les détenus militaires
sont mis à part et mie.ux nourris que les autres.

A l'appel nominal , par 46 voix contre 41, on
vote un arrêté législatif ouvrant un crédit de
55 000 francs pour un prêt à la société immobi-
lière du Servette F. C. pour la construction d' un
stade de 25 000 places. Lai fin de la séance a été
occupée par la discussion de la loi sur les amé-
liorations foncières.

Les voleurs de tableaux
On a découvert une piste intéressante

LAUSANNE, 27. — Les minutieuses recher-
ches entreprises par la Police vaudoise de sû-
reté , concernant l' auteur du vol du tableau du
peintre Largillière , au Palais de Rumine , au-
raient abouti il y a deux j ours, à la découverte
d' une piste intéressante.

L'individu soupçonné est un personnage qui
se trouvait à Lausanne le samedi 18 ja nvier
et dont le signalement est le, suivant :

30 à 35 ans, taille : 165 à 168 cm. ; visage
maigre et allongé, cheveux noirs , mi-longs et
tirés en arrière ; légère calvitie tonsurale. Petite
moustache noire coupée, yeux noirs et vifs. Il
portait un chapeau de feutre gris avec des bords
relevés. Manteau mi-saison usagé, avec martin
gale ; pantalon noir avec raies grises. Bas du
pantalon très usagé et aspect étriqué. Souliers
noirs bas et usagés. 11 marche à petits pas. 11
a parlé un français correct et rapide avec un
léger accent méridional , espagnol probablement.
Il a laissé également l'impression d'être un par-
fait connaisseur des tableaux à l'huile.

Ce personnage a offert à une banque le même
j our, un tableau du peintre Vernet , une marine.
Apprenant , hier matin , qu 'un vol de tableaux
avait été commis à Genève , la police, vaudoise
de Sûreté s'est mise en rapports avec la police
genevoise et lui a donné le signalement du ta-
bleau offert en vente à Lausanne.

Or, il paraî t établi que ce tableau est bien
celui qui a été volé à Genève , de telle sorte qu 'on
peut conclure de ces faits , que l'individu sur le-
quel la police vaudoise de Sûreté portait ses
soupçons est bien l' auteur du vol de Genève et ,
probablement , des vols de tableaux de Lausanne
Berne et Bâle.

Les personnes qui pourraient fournir des ren-
seignements sur cet individu sont priées de bien
vouloir téléphoner à la Police vaudoise de Sû-
reté, Lausanne. Téléphone 26.125.

Le vol au Musée de Genève
La «Tribun e de Genève» donne les renseigne-

ments qui voici sur le vol auquel fait allusion le
communi qué de la police de sûreté :

Deux petites toiles , l'une du peintre Vernet ,
l'autre de Baron , ont disparu du Musée d'art et
d'histoire. C'est le premier exploit de ce gen-
re constaté au Musée d'art et d'histoire depuis
son inauguration en 1910.

Le vol des deux petites toiles fut découvert
au début de l'après-midi du vendredi 17 j anvier
écoulé.

Dans le cabinet 51 A, une peVte toile de 15
cm. sur 24 cm., « Une marine» , attribuée à Ver-
net , assurée pour 200 francs , avait disparu.

Dans le cabinet 51 B, les gardiens retrouvè-
rent , derrière un radiateur , un cadre de 15 cm.
sur 19 cm., qui avait contenu un tableau de Ba-
ron : « Une maison du littoral » , assuré 600 fr.
L'audacieux malfaiteur avait j ugé le cadre trop
encombrant , pour être emporté. « La marine »,
de Vernet pouvait être plus facilement dissi-
mulée.

Tous les tableaux du Musée d'art et d'histoi-
re sont fixés aux murs par des crochets de sû-
reté dont les extrémités sont fermées par des
bou 'ons en forme de glands.

Le voleur a dû faire usage d'une pince spé-
ciale pour enlever ces boulons.

TBB£** Drame passionnel à Bauma
ZURICH , 21— Jeudi soir, à Bauma, un hom-

me âgé de 50 ans, a tenté sur la rue de tuer sa
femme, séparée de lui. Celle-ci réussit cepen-
dant à se réfugier dans un poste de police.
L'homme dirigea alors son arme contre lui et
se suicida.

La Commission du Conseil des Etats
approuve à l'unanimité le

projet touchant l'aviation militaire

BERNE , 21. — Vendredi ap rès-midi la com-
mission du Conseil des Etats chargée d' exa-
miner le projet concernant l'acquisition d'avions ,
de moteurs d' avions et autre matériel de corp s
p our la troup e d'aviaiion, a visité les avions
existants. Le chef de la division de la technique
de guerre et d'autres exp erts, ont donné des
exp lications nécessaires. La commission a vi-
sité ensuite la division p our la construction des
avions et a p u constater son exp loitation tout
â f ait moderne.

Samedi matin, la commission a tenu â Berne
une seconde séance sous la p résidence de M.
Mercier, conseiller aux Etats. Y assistaient M.
Minger, conseiller f édéral, le colonel comman-
dant de corp s Roost , chef de l 'Etat-maj or géné-
ral et le colonel Fierz, chef de la division tech-
nique de guerre. Le proj et a été discuté en dé-
tail des p oints de vue p olitique, stratégique, tac-
tique et technique. Ap rès une longue discussion ,
la commission a décidé à l'unanimité de p ro-
p oser au Conseil des Etats d'entrer en matière
sur le pr oj et et de l'accep t er sans le modif ier.

L'exposition des manuscrits de Ha lier offerts
par le « duce »

BERNE, 27. — Samedi après-midi , une expo-
sition Albrecht de Ha ller a été ouve r te en pré-
sence de représentants du dép artement politi-
que , de la légation italienne , du Conseil d'Etat.
Jes autorités communales , de la presse , de l' u-
niversité. L'exposition comprend les oeuvres et
souvenirs de Haller conservés à la bibliothè que
de la ville et les manuscrits donnés par l'Italie ,
exposés en public pour la première fois.

Dans son discours d'ouverture , M. Bloesch ,
bibliothécaire a rappelé les circonstances dans
esquelles. après la mort de Haller , sa célèbre
bibliothè que fut expédiée à Milan. Plus de 10,000
ouvrages , de nombreux manuscr its et un riche
herbier sont partis alors en Italie. L'année der-
nière , un décret du premier ministre italien fai-
sait don des manuscrits à la Suisse. Ces manus-
crits ont trait à divers domaines de la science,
ils comprennent en outre des poésies et des
descriptions de voyages. Ils comprennent éga-
lement 24 liasses formant le catalogue des 52,00C
volumes lus et commentés par de Haller en 40
ans. Ceux de ces manuscrits qui peuvent être
publiés ont déj à été donnés à l'impression. Ils
n 'en constituent pas moins une riche acquisition
pour la bibliothè que de la ville. Parmi les oeu-
vre s exposées , et que possédait déj à la biblio-
thè que se trouvent une quantité étonnante de
poésies, de travaux philosophiques et scienti-
fiques ainsi que 13,500 lettres de portée scien-
tifi que ou personnelle.

L'exposition sera ouverte pendant 15 jours
DU trois semaines.

M. Motta et le cas Perettl
BELLINZONE, 27. — D'après le « Giornale

dej Popolo », un représentant des ouvriers des
ateliers C. F. F. à Beilinzon e, M. Rezzonico, a
été reçu par M. Motta , qui lui a exposé la situa-
tion en ce qui concerne le cas Perettl Le chef
du département politi que fédéral a assuré qu 'il
n 'omettra rien pour obtenir la libération de no-
tre compatriote. Cette nouvelle a été apprise
avec une grande j oie à Beilinzone.

La.presse étrangère en Suisse
MONTREUX, 27. — L'Association de la pres-

se étrangère en Suisse a tenu samedi après-mi-
di , au Kttrsaal de Montreux , son assemblée gé-
néral e, sous la présidence de M. Juhus Becker ,
Genève. Le rapport qui a été présenté a dé-
montré que l'association a pris un développe-
ment très réj ouissant au cours de sa première
année d'existence. Son but principal est d'amé-
liorer et de défendre les rapports existant entre
les représentants de la presse étrangère et les
autorités et organisations suisses. Après le rè-
glement des questions administrative s, l'assem-
blée a entendu une conférence de M. Junod , di-
recteur de l'Office suisse du tourisme, sur le
tourisme suisse, ses relations avec les entre-
prises suisses de transports, l'automobile , les
chemins de fer, ainsi qu 'une conférence de M.
Oeri , rédacteur en chef des « Basler Nachrich-
ten », sur les problèmes de la politique étran-
gère de la Suisse. M. Oeri a soulign é notam-
ment l'importance de la politique de neutralité
de la Confédération helvétique, qui est néces-
saire pour ce pays, étant donné sa situation
géographique et sa composition ethnique . Il a
ensuite préconisé une collaboration active avec
la Société 'des Nations et il s'est vivement op-posé au mouvement pan-européen qui , selon
lui , serait dangereux pour l'indépendance éco-
nomique et politique de la Suisse.

Un journal qui hérite
COIRE, 27. — M. Cadonau , de Waltensburg,

décédé, a fait don de 300,000 francs à un jo urnal
protestant romanche indépendant. Seule la «Ca-
sa Paterna » est en cause; par conséquent , le
j ourna ] va s'agrandir et s'enrichir d'un supplé-
ment littéraire périodique . La rédaction de la
partie politiq ue a été confiée à M. Ern i , pré si-
dent , et celle de la partie littéraire à M. Gian
Caduff .

En outre , M. Cadonau a fait don de 250.000
francs pour le maintien et le développement de
la langue romanche. L'administration et l'utili-
sation de ce fonds seront confiées à une com-
mission paritaire . Celle-ci comprendra en pre-
mier lieu les trois exécuteurs testamentaires,

M. Calonder, ancien conseiller fédéral , M. En-
derlin, inspecteur des forêts , et M. Pfister. En
feront également partie M. J. Conrad et M. J.
Demont pour la Ligia Romontscha, M. le prof.
Tuor por la Romania , M. St. Loringett pour la
Renania. et M. le prof. Vieil pour l'Union dil
Plaun.

Y a-t-il un revenant à Sales ?
SALES (Gruyère), 27. — Un immeuble habité

par deux demoiselle s est, depuis quel que temps,
le théâtre d' un tapage suspect. Une paroi de
l'immeuble a même été défoncée , mais sans ré-
sultat. Les bruits suspects confirmés par les no-
tabilités de l'endroit , continuent de plus belle
depuis deux ou trois semaines. Mise en émoi , la
population a organisé une étroite filature afin de
mettre au clair le troublant mystère.

Une escroquerie au théâtre de Bel-Air à
Lausanne

LAUSANNE, 27. — Vendredi soir, un j eune
homme , parlant avec un fort accent allemand ,
se présenta à la caisse du Théâtre Bel-Air et
demanda un ticket pour le spectacle de la soi-
rée. Pour le payem ent , il présenta un billet de
banque de cent marks au caissier , M. Mouron ,
en s'excusant de n'avoir pas de monnaie du
pays. Le caissier se renseigna sur le cours du
mark et consentit à fair e le change. Il paya 125
francs pour le billet de 100 marks, et le spec-
tateur prit une stalle d'orchestre.

Dans le courant de la soirée, le caissier, pris
de doute , profita de la présence d'un agent de lapolice locale et lui soumit le bille t de banque
allemand. L'agent se renseigna aussitôt et cons-tata que le billet _ datait de novembre 1920 etlu ' il n 'avait plus cours.

On se mit à la recherche du changeur ; la
stalle d'orchestre qu 'il avait louée était restéevide. L'escroquerie était manifeste.

La brigade mobile de la pb'ice locale se miten campagn e d'après le signa 'ement qui lui futdonné , mais ses recherches dans la nuit de ven-dredi à samedi et j usqu 'à maintenant n'ont abou-ti à aucun résultat.

Les accidents
C'est une véritable série noire

WEINFELDEN, 27. — M. Rappeler , électri-
cien, marié , âgé de 27 ans, effectuant à Hugels-
hofen urne réparation dans une grange , est entré
en contact avec le courant électrique et est
tombé à la renverse de l'échelle sur laquelle il
se trouvait. M. Kappeler succomba le soir même
à ses b'essures.

FLUELEN , 27. — Mu Antoine Ziegler, 24 ans,
qui nettoyait une drague a été saisi par une
chaîne au moment où la machine devait être
mise en marche , serré contre une paroi et vive-
ment blessé au bas-ventre. Le jeun e homme a
succombé deux jours après à l'hôpital.

AARAU, 27. — Vendredi soir, un cycliste, Ml
Karl Heller , mécanicien , célibataire, âgé de 25
ans , à la suite d'une collision avec un camion-
automobile , a été projeté à une distance d'envi-
don dix mètres et tué sur le coup. A la suite
du choc, le camion vint s'écraser contre un ar-
bre . Le chauffeur resta indemne , mais son com-
pagnon, M. Ernest Battner , mécanicien , âgé de
21 ans. a eu le crâne fracturé. Il a été trans-
porté à l'hôpital cantonal , où l'on ne peut en-
core se prononcer sur son état. Quant au chauf-
feur , il a été mis en état d'arrestation.

Chronique jurassienne
A Saignelégier. — Le budget communal de 1930,

(Corr.). — Qu'on se représente, courbés sur
le tapis vert de la salle du Conseil , nos édiles
ayant arboré chacun une paire de lunettes noi-*
res pour procéder à l'élaboration annue.le du
budget. Un budget qui se respecte doit prévoir
l 'impossible , se présenter sous des airs grin-
cheux et boucler par un déficit. Voilà le tour de
force accompli par les neuf sages chargés du
sort de la communauté. Et, en dépit de leur
pessimisme, de l'art consommé avec lequel ils
diminuent les recettes et enflent les dépenses
présumées , ils présentent samedi à l'assemblée
communale un proj et qu 'on peut qualifier de ré-
j ouissant. , jj uà

Les recettes s'élèveront à fr. 164,776.
Voici quelques-uns des postes les plus impor-

tants.
Loyers d,es immeubles fr. 8,100. Encrannes

fr. 8,000. Intérêts versés par les services indus-*
triels 17,780 fr. Foires 4,600 fr. Impôts 63.150 fr.
(Produit en 1929 fr. 67,000). Forêts et gaubes,
fr. 57,370 (1929 fr. 63,000).

La valeur des propriétés forestières a aug-
menté de fr. 100,000 au minimum et le volume
du bois sur pied de 4,000 m3 en 8 ans.

Les dépenses sont estimées à fr . 166,700, dont
voici quelques postes : Entretien des immeut-
bles et des forêts et pâturages fr. 9,300. Inté-
rêts de la dette de fr . 880,000, fr . 54,510. Eco-
les fr. 34,300. Assistance fr. 5000. Police 10,000
francs. Trottoirs fr. 4000. Subventions à fonds
perdus fr. 6800. Amortissement de la dette
fr. 16,500.

D'où un déficit présum é die fr. 1925.L'amortissement de fr. 16,500 charge le comp-
te-courant , mais diminue la dette d'autant. C'est
ainsi que cette dernière a baissé de fr. 130,000
en quel ques années. Avec la plus-valu e de la
propriété forestière , l' amélioration de notre si-
tuation est de fr. 230,000 durant la décade ©cou-
lée.

Toutefois n'oublions pas que . la rubriqu e «Im-
meubles» présente une forte diminuti on par sui-
te de la vente de la fabrique. La crise horion
gère ¦*- que nous espérons passagère — doit
tempérer les enthousiasmes et inciter nos, édiles
à la circonspection.

La pallie dans l'aiittti du détail
L'actualité agricole

La paille des graminées (froment, seigle, avoi-
ne, orge) est un aliment peu nourrissant. Pour
remplacer cent parties de foin , il faudrait don-
ner 222 parties de paille d' avoine , 280 de paille
de seigle, 285 de paille d'orge, 333 de paille de
froment.

Elles contiennent peu de matière azotée,
beaucoup de cellulose et de ligneux peu suscep-
tibles d 'être digérés, c'est-à-dire de fournir des
substances solides destinées à passer dans le
sang et enfin une assez forte proportion de si-
lice.

Aussi semble-t-il que la paille doive j ouer un
rôle peu intéressant dans l'alimentation du bé-
tail. Ce serait vrai s'il ne s'agissait que de la
digestion chimique , mais dans la digestion, les
phénomènes chimique s sont intimement liés à
des phénomènes mécaniques qu 'il faut rappeler
pour donner au rôle de la paille, dans l'alimen-
tation animale , toute son importance. Lorsqu 'on
voit pour la première fois ouvrir par le couteau
du boucher le ventre d'un animal récemment
tué , on est frappé par la vue d'un spectacle
étrange. L'ensemble des intestins se remue et
s'agite comme un paquet de gros vers de terre.
L'estomac est de même, le siège de contractions
multi pl es qui se continuent encore un certain
temps. Ces mouvements mécaniques de l'esto-
mac et des intestins sont indispensables à l'ac-
complissement des actes digestifs , ils provo-
quent la sécrétion du suc gastrique qui doit im-
prégner les aliments assimilables et favori ser
leur transformation en chyme. Or , la paille et
les autres aliments ligneux , formés par de la
cellulose indigestible , ont pour effet d'exciter
mécani quement les contractions de l'estomac et
les intestins.

Cependant , lorsque la nourriture renferme
trop de ligneux , l' excitation des contractions in-
testinales devient excessive ; les aliments sont
précipités au dehors avant d'avoir pu être utili-
sés, assimilés; c'est ainsi qu 'une nourriture trop
riche en paille peut épuiser un animal , même si
la ration contient tous les aliments nécessaires
à la nutrition .

La paille ne doit pas constituer la nourr iture
exclusive du bétail , pas plus qu 'elle ne doit en
être bannie. Mélangée à d'autre s aliments , elle
convient à tous les animaux domestiques : che-
vaux , bêtes à corne , mouton s, porcs. Broyée ou
hachée , elle est plus nutritive.

Quant à sa répartition chez les diverses es-
pèces d'animaux , voici quelques indicat ions: les
bonnes pailles conviennent surtout aux chevaux
de carrosse et aux chevaux à deux fins ; dis-
tribuées convenablement avec du bon foin et
des graines , elles leur donnent des chairs fer-
mes et une respiration régulière ; pour les che-
vaux de selle , il n'en faut qu 'une petite quantité:
trois à quatre kilos par j our. Quant aux che-
vaux de gros trait , il ne faut pas non plus er
faire entrer davantage dans leur ration j ourna-
lière , ils seraient insuffisamment nourris . Pour
les ruminants , la paille est souvent donnée en
mélange avec d'autres aliments: grains , racines ,
tubercules , tourteaux , farineux , résidus divers,
drêche , mélasse, remoulage, etc. Arrosée avec
des liquides salés, cette paille leur plaî t beau-
coup. Ne pas dépasser guère le chiffre de cinq
à six kilos. La paille convient aux moutons qui
souvent , ne reçoivent pas d'autres aliments à la
bergerie, mais qui sont conduits au pâturage
dans la j ournée; dans la ration d'engraissement
elle entre pour une quantité de deux cents à
cinq cents grammes par j our, car le rôle de la
paille dans les actes digestifs j ustifie son emploi
même dans l'engraissement , aussi bien chez les
moutons que chez les boeufs. Pour les porcs, il
est utile de faire tremper la paille , de manière
à l'amollir , pendant un jour ou deux.

La paille la plus employée en France à l'ali-
mentation du bétail est la paille de froment.
Quoique moins nourrissante que les autres , elle
est préférée à cause du soin donné à sa culture
et à sa récolte et parce que les animaux trou-
vent sa saveur plus agréable ; elle doit être fi-
ne, flexible , d'un j aune pâle, luisante et gar-
nie de ses épis, presque touj ours pourvus de la
plus grande partie des balles ou paillettes.

La paille de seigle est dure , coriace, difficile
à digérer. En général , les chevaux ne la man-
gent pas volontiers et on ne la donne guère
qu 'aux ruminants.

La paille, d'avoine est plus tendre et plus
nourrissante que la paille de froment. Mais elle
est fréquemment altérée par le j avelage et on
lui reproche de rendre amer le lait des vaches
auxquelles on la donne en proportion un peu
forte et de propoquer chez les chevaux de la
diarrhée. Néanmoins quand la paille d'avoine a
été récoltée, un peu avant la maturité et que le
j avelage n'a pas été trop prolongé, elle se rap-
proche du foin ordinaire plus qu 'aucune autre
par sa composition et ses propriétés alimen-
taires.

La paille d'orge est généralement beaucoup
moins estimée que la paille de froment. Mais
ce discrédit tient au défaut de la culture et de
la récolte. Lorsqu 'on laisse trop mûrir le grain
qu 'elle porte , cette paille durcit plus que toute
autre et devient ligneuse , par conséquent dure
et coriace , acceptable seulement pour les grands
ruminants. Mais lorsqu 'elle est n 'a pas été alté-
rée par l'averse, lorsqu 'elle est réco ltée à une
époque convenable , qu'elle est d' un j aune uni -
forme et garnie de ses feuilles , elle est d'une
valeur alimentaire supérieure à celle de la paille
de froment. Tous les animaux s'en accommodent
fort bien. Dans les exp 'oitations rura les du Midi
on la donne aux chevaux comme celle du blé et
l'on est loin de la considérer comme uniquement
propre à faire de la litière.

LONDINIERES
Prof esseur d'Agriculture.



I

P>œa*»Ë«»!Bn» »«>SUB* les Tr«H»I«iiaM«e8 | mm gfif o. ms «M» M? < "̂* 2fl& M i$B. *H* T̂fc 11 Un Jour de ^e/ne La ffwa des Baisers 1
I i , I I I 4 I ,  i. »-.. | IH . I . ¦ : , - - ! ¦- 'r'.' .. . 'US .¦ r'- l l --  l^M SB y P» Hj Oll Wi  ̂SïTO Et *S> H 1&W II  ' ¦'¦"'•"" I' ' "" ' ¦" II ' - ' |

a«a Maison «lu 9e:«n«laBfl«e - Piirp policier | (Saairf<e <e«t «¦»> g Lo Mariage Princier Italien Belge

Commission scolaire
de La Chaux de-Fonds

Cmfârence pique
le Mardi 28 Janvier 1930.

à 20'/i heures précises , à

rAmpbïtliÉâtre du Collège primaire
Suf«e« : tt-0

Expériences «t observations
graphologiques

avec projections
par M. Emile Broilbeck

président de la Sociélé de grapho-
logie de Neuchfttel

¦tarltiiter
complet

connaissant la petite et la grande pièce et pouvant seconder
chef de fabrication , est demande par importante fabrique
d'horlogerie. — Adresser offres écrites avec préU-nlions et
références sous chiffre O. 5892. à Publicitas, St-
Imier. P 589  ̂ J H2o

10, Hue Neuve, 10

Mita Mil Mk\jUlUbJ... IJU IUCIJ... ilUlUuJtt.

Siliti et Pulovers
pour dames, messieurs et enfants,
seront soldés dès ce jo ur à des prix

sans précédents. 963

j fâtez-vous ! pkz-vous !

Ainpsiiflieafre dn Collège Primaire
La Chaux de Fonds

Lundi 27 janvier, à 20 h. 30

tairai piip el gratuite
avec projections lumineuses

Suj et : cinq annâes de secours rouge international
Orateur : PASCAL COSAIMDIER

Secrétaire romand du S. R. J.
Invitation cordiale à tous. 1039

T' CHEVAL -BLAN C
16, Rue de l'Hôtel-de-Ville 16

22306
Tous les LUNDIS dès 7 II. du soir

Nature et aux Champ ignons.
Se recommande. Albert Peulz

Tons les jours
Arrivage des excellents et réputés

ESURSOTS
Mode de Bourgogne

à la 1&Ô8W

Brasserie du GAMBRINUS
On vend à l'emporter .

Cta«*>ucr«n»aaat«B.
RaesatuuraatBon

Téléntmn" 7 31. 

23,000
est le liraiie uot. ailesiè de

IIiiËÈfait
a LaiiKiiati (Berne). Les

offres ii« p laces pour
jeunes filles et
jeunes hommes

dèsiraul apprendre le fran-
çais , ont depuis 86 ans le
meilleur succès. Deux fois ,
10o/o de rabais Traduction
s* ra>uile JH-283SÎ- B 460

V

B E R
LAND

8 Jours - Rue Neuve 3

••••«••••••«••••••e
COULEURS II

VERNIS
PINCEAUX
EPONGES

etc., etc. 1071

Drogueries

ROBERT mm
Marché 2 et

Parc 71
La Chnns-de-Fond»

Timbres Bo/o S. 15. N. & J

«••••oeeeeeseeeeees
Pension

Les Pâqu erettes
CORTAILLOD

Situation idéale et tranquille
pour vacances , cure de re-
pos, oouvalenceuce.

Confort , cuisine soignée , jardi n
ombragé. Prix modérés. Ôuver-

' te toute l'année.
H715 E . PEHRENOlin.

¦ La Revanche du Franc
André THIERS

4*tJ Fr. 3.75

J&r La Vie de Vivekaiianda
Ijâ Romain ROLLAND

les 2 volumes

Le SermentJk Baronne 0RCZY
W Fr. 1.75

X Réponse à Fakirs
V» Miss HAMIDA

 ̂
Tr. 3.—

f * k  Le Gentleman
LJ WALLACE
O Fr. 2.25

JJ Les Tigres parfumés
V DEK0BRA

& 
Fr. 3.75

|h La Pierre de Touche
gHg Ed de KEYSER
O Fr. 3.50

Jf Le Papyrus
1 f™ Ed. de KLYSER

^W Fr. -.90 873

Librairie COURVOISIER
léopold'Robert 64

HENRI 6KANDJ EAN
GARAGE OE „LA RUCHE "
Réparations d'automobiles

Fournitures et Accessoires
Huile. Peinture D IICO. Benzine.

PneuoaMBtfiquses
Crétêts 92 12360 Téléphone 19.22

Société de Musique - La Chaux -de -Fonds
Mardi 28 Janvier 1930. à 20 h. 15

au YahrêA.fre
4me Concert par abonnements
L t f t  

° "A * f *8k£B 1 ¦ 1

[Nulles madrigal Dereinigung de Stuttgart]
PEUX DES PLAGES : de Fr 2.- a 4 90, taxe comprise.

Abonnements aux trois derniers concerts
de la saison : de Fr. 5 . l O »  Fr. 13.20 (taxes comprises) 971

Location ouverte au Bureau du Théâtre dès dimanche 26 janvier

ÊSÊSÈSBSBm\VmVSmVm\ % m̂mTmXSmmm  ̂ sSg

j  Eglise nationale ¦ Temple de TAbeilie F
WÊ Mardi 38 Janvier. a "JO h. 15 $|

| Conférence avec proj ections lumineuses W

I ii piiip an pafs des Huguenots" I
fl par M. Paul SIRON. pasteur 1168 W

B̂ Collaboration musicale 
de Mlle  lion lie Cart. soprano wm

é— Invitation cordiale à chacun Collecte. nak

Le bonheur vous attend!
mais pas Irop lon^ieuips ; notir cela n'hésitez pas et salKissez l'oc
ciision . Pour faire de la réclame cette oflre spéciale vous est (aile (t.
cadeau el vous obtiendrez gratuitement : JHllti33 z 2412

1 beau Service a oufe ; 1 Gilet pour Monsieur ou Dame ; 1 Oou
verture laine ; Draps molletonnés; Serviettes ; Couteaux de table
Inoxydables, et beaucoup d'ustensiles utiles , tous préparés pou*Q 

Pour chaque Hure de laine uous recevez un non
Conditions : t .elui qui achète étiez nous au moins

1 llwre — lO écheweaux
de laine décatie contre ta transpiration, marque
(Adler ou Pallia) , gar antie  ne se retiran t nas et ne se toulant pas .

pour Fr. ÎO-
reçoit un beau cadeau suivant son choix Vous n'avez qu'à nnup
envoyer le nombre de bons nécessaires pour l'article que vous désirez
et vous recevrez par retour du courrier la pièce graiiiite.

Nous livron s loules les sortes de laines à des prix sans concur-
rence. Plus de 1U0 couleurs dillérenles en stock. Demandez de suitt
échantillons g ratuits  et franco.

Maison de laine la plus grande ds la Suisse

L Beyeler -tWta er, W c l l g arn-Zentraîe . Scbaflstieim (Aa ig.)

Départs spéciaux
pour groupes HU ISKCS

Canada -HmÉri ane i
I A partir du mois de mars tous les 15 jours

Agence générale du Canadien Pacific

Zwikfrenbart Bâle H
Représentant â La Cbauz-de Fonds

C. BOPP, Combettes 2 W
•*̂mmm*' J H / j ' i'iliT"*!!̂ ^̂ ^™-™^^™^

juin È Hasseon el Masseuses flipliés
de La Chaux-de-Fonds

Liste des membres
M. Borel Maurice, Léopold-Robert 130, Télé. 24. H
Mme Bourquin Jeanna Paix 1, » 21 (51
M. Girard Jean, rue Jaquet Droz 30 » 3 9'.i
M. Qraber Walther , Léopold-Robert 32, » 4.02
M. Luthy Edouard , Progrès 99 a
M Morel Arthur , A -M. Piaget 45 . 23 7'i
Mlle Moser Louise, faix 33, » 25 93
M. Perret Albert. Numa Droz 31, > 7.08
M. Tschanz Fritz. Parc 90 •» 20.48
Pratiqué par les spécialistes mentionnés , le massage assure un
nronint soulagement , suivi de guéri don dans les cas de:
llhiimatlsmc musciiliiirc. arllruhiire chronique, nrlhri-
lisme t.umhiiso rhumatismal ou accidentel . \ev i -a lKles
ilhesllé. < 'oUMtlpalioii chronit|ue, . \evro~es prolession
nelles. cram es de» écrivainu. pianistes, violonistes .
Suite» d'accident» , l'atiiiue générale. li*G7 1

¦amvavaB̂ maransBiau jfiaurjtyssfflRMHBHBaanBanivBBaMBsnncsaaviKffiTPSiânviiiaBTsaBsana

LaKsit V Kl $È?*$Ès\ $t$3 Ç %& m H t̂taWr

J tS S t ë p̂  gggg Ŝ B̂W $̂ l̂i l̂s'aSSai éww
occupés actuelleiuent par Graphie S. A.,

Rue d® Eu Serre 64
sent à louer

en Itluc ou Répareraient, pour le 30 avril i 030
— S'adresser à M. Paul Vullleumier. rue Numa-
Droz 13». 23705

RËBiViMnAO «Sa %Sif2 H M. S M c*» S tu ™ efsà nu» ff%nlIfnilinnIl D iSRiiHlnlllllUIJUIIlililS 9?llliliiIIII
5 places , conduite intérieure , ayant peu roulé , parfait état de
marche est à vendre avantageusemant. — Publicitas ou
Impartial renseigneront. 1081

avec deux Magasins, au centre de la v i l le ,  est
à vendre. — S'adresser à M. Ed. Roberi-Tissof,
notaire , rue Léopold-Robert 4, La Chaux-de-Fonds.

Maison au centre de la ville
avec café, boulangerie , épicerie et un  appartement
de 5 pièces , seul dans la maison , est à vendre. —
S'adresser à M. E. Robert-Tissot, notaire , rue
Léopold-Robert 4. La Chaux-de-Fonds. 847

On cherche pour le 31 octonre liMU ou pour é,ioque â con-
venir.  987

Appartement moderne
le o pièces ou éventuellement 4 pièces et nout de corridor éclairé ,

chauffage central , chambre de bains , ct.in» quartier Nord-Ouest. —
Kcrire sous chiffre S. T 9(57. au bureau de I'I MPA RI 'IU..

n immm
pour le 31 octobre 1930, ou époque â convenir,
dans maison particulière bien située, au premier
étage, magmlique logement de 7 chambres, vé-
randah, vestibule, chambre de bains, chauffage
central; concierge.

S'adresser à M. A. JEANMONOD , Gérant, rue
du Parc 23. 1120

Rue de la Paix 133, au 3me étage . — S'adresser au
1er étage , même immeuble .  191

Jk JLOML CJL»
pour le 31 octobre , rue du Parc 151, rez-de-chaussée ,

grand appartement mdsnns
comprenant 7 chainbren, 2 bureaux , véramlah , chambre de bains
installée , chauffage central , service d'eau chaude toute l 'année. Con-
cierge. — S'adresser à M. A. Jeanmonod, Gérant , rue du
Parc 23 an

VEV 'ijjgk iSBt Ĥf̂  'sËQS TSÊbf iSS IKT  ̂S3e,¥ ^̂ 4^ïÈm iJek m mWm m^ ïW mS m J m Wj i  mm JH SÊL& MlsUâw ML

ma cail-Brasserie
magasin , grande cave, bureau , entrepôts el trois appartements
est a vendre. — S'adresser à M. Kd. Itxbert-Ti'*».!»!,
notaire , rue Léopold-lîobert i. La Chaux-de-Fonds. Soi

nour le 30 Avril , près de la Poste et de la Gare,

lll B Iflîîîl^I S il Eli y si lîisllî el s UUml Iippul IcIUKlll Hlil i&Ël liiS
le 6 chambres , chambre de bonne , chambre de bains , cuisine et

dé pendances. — S'adresser au Bureau de I 'I MPARTUL . 925

de suite ou pour époque à convenir , 32173

J ¦ • |

comprenant caves, halle et chambres-hautes (éventuellement
appartement), monte-charges électrique. Conviendraient pour
commerce de gros ou ateliers de mécanique. — S'adresser à
•V. M. MULLER & Cie , rue Léopold-Robert 104.

Locaux Industriels i
260 m2 au premier étage d' one petits fabrique, convenant pour hor-
logerie oo mécanique sont à louer en bloc ou en divisions. — S'a-
dresser au Bureau Fiduciaire Emile Roemer, rue Leooold -Robert 49.



Etat-Ciïil du 25 j anvier 1930
DÉCÈS

7124. De la Heuseille, née Kùnzi .
Mery Femande, épouse de Char-
les-Edouard . Bernoise née le 17
décembre 1897. — 712-1. Roule l .
Emile-Alber t ,  veuf de Adèl e-Léa
Girod , née l ôr ts i 'her . Neuchâte-
lois. né le 17 août 18i8.

caries de condoléances deuil Bggg& ĝjg

ID6UÏI ^m 1
U Les plus imi Cfeap» M
li Les plus belles Couroniiës 11

aux plus bas prix 20943

I BB Panier Fleuri I

L*o
BER

LAND

3 jonr i - Rue Neuve 3

I La planche esî ^î couleurs 1

I ies Graveurs I
du Peintre Ed. KAISER

reproduction du tableau déposé au Musée de La Chaux-
j|fl de-Fonds , propriété de la Confédération

est en vente au bénéfice de l'auteur au prix de Fr. 1.—

à l'Imprimerie Courvoisier, 1, Rue du marche,
| Librairie Courvoisier, 64, Rue Léopold-Robert

Envoi au dehors contre remboursement , port en plus.
H On peut encore se procurer les planches parues antérieu-

rement , des tableaux de M. Ed. Kaiser. 227
,,Le Vieil Horloger" \
„Les Barons" â Jp. 1.. pigee
„Les Monteurs de Boîtes" )

~o& De0 Snns
e 5̂ï&»r caoutchouc

fj &WtiW! Sur
ISEIMSJL) mesure
x*â /̂ unique
Invisible, lavable

-mEfiirr, =&mm
Evites 11250

les contrefaçons sans valeur
EXIGEZ la marque

F. iHNSER
Puil* 13. — Tel 24 84

La Chaux de - Foods

l"

B E R
LAND

8 jonrs - Rue Neuve 8

Pour ion i polissage de

plâîEOS
et iravaux ana logues , s'adresser
Téléph 23 54. Aux Pelllw
Meubles 8. A., rue Daniel
J -anli  rn  . r i  41. 1174

Kegfeur reioucDeuF
habi le  pour nièces ancre 5'/< à
10' /, trouverait  place staiile. Se
présenter avec preuves de capaci-
tés, rue Jacob Brandi  61, au 1er
étage. " 1179

Jeune HP
est demande, si possible
sachant t ra i re , pour aider aux
t ravaux  de la campagne. Entré"
courant février. — S'adresser
chez VI. IVum.i Jeanneret
Quartier ( l .» Cliaux-uu Mil ieu) .

On offre A remettre à
Fleurier, de prélérence à
dame ou demoiselle , un

Salon de Coiffure
pour dames, bien s i tué ,
ins ta l la t ion  moderne, bonne clien-
tèle, avec ou sans logement , épo-
que à convenir  — S'adresser à
Mme F r a n k l n l, Place d'Ar-
mes Fleurier. 118-'

Garaue-n
est demanda a louer
pour lévrier , aux abords de la
Maison du Peup le si possible. —
Offres avec prix , sons ch i f f re  H.
K. 1000. au bureau de I'I M P A H -
TIAL um

A remettre

Contrée de laines
et fourni tures  pour lapis Smyrne,
toutesexulical ions seraient donné.
Bon petit  rapport  pour dame dé-
sirant travailler à domicile. -
Offres sous ch i f f re  M. C. 1139.
au Bureau de I'I M P A H T I A L . 1139

Domaine
On offre à vendre ou & louer

pour le pr in temps 1U30. une fer-
me sur la montagne. Envers de
Renan. — S'adr, a M. L. Fahrny .
Renan 115"

PIANO
A vendre, faule d'emp loi ,

un beau n i ano . — S'adres-
ser an TIVOLI 1159

«¦¦Il IH SWIl l l i i l i l l l  |i|i III 1MIIIIII  M i l  II

ImmeuHe
A vendre de erré à. gré , l 'im-

meuble me Numa Droz 47.
comprenant  9 logements dont un
avec magasin Bon rapport. Pour
tons rensei gnements  s'adresser a
M A. Jeanmonod, gérant, rue
du Parc 23. 1119

m Ê̂Sm^̂ ^̂ ^V̂ Ê̂Jm t̂^ m̂ —̂m ĴtmmfSr^̂ammt  ̂J& éf mm̂

Epargne - Vernis préservatif
A louer aux Planchet-

tes, pour le 30 avr i l  1930. un
omaine  pour la garde de 6 (dé

[ ¦es ne bétail, — S'adresser à M
Paul Calame, Bulles 7, La
( '.i i a i ivde .-Foiids . 1096

Bureau industrie! de la ville demanda jeune garçon intel-
ligent, honnêle et de toute confiance, libéré des écoles au
printemps , comme apprenti de buieau. — Offres écrites ,
accompagnées des bulletins d'école, sous chiffre C. R. a10
au bureau de I ' IMPARTIAL. 210

PlécnnliiDe
Atelier de iïaéc«iïal«a«a©
nouvellement i n s t a l l é  avec les machines les plus modernes

cherche afaravoll

I 

concernant la b ranche  par gran les el neti'es sénés. Spé-
cialité. Recttilage cy lindrique et plane Prix
modérés.  — Adresser offres sous chiffre I) *iO'i'Z4 U a
l'ubllr i la*. Bienne. JH ltftW4 J. 982

i MWIIÎ ——aiMmiaaaaaaaanaaiamaaaaaam aTiliaiiaaaa—arananaaimiTai

Byoulaer
Ouvrier de première force, désireux de se faire une si-

tuation par ses capaci tés el à même de créer des nouveautés
en boites fanta isie , serait engagé par fabrique de boites or.
Inutile de faire des offres sans preuves de capacités. — Of-
fres écrites sous chiffre F. S. 1108 au bureau de I'IM-
PARTIAL. 1_|08

d'objets de toute nature et de toutes dimensions
Toutes pièces d'automobile : radiateurs, pare-chocs, pare-brise,

chap eaux de roues, etc.
"Ar t ic les  de ménage et de cuisine , chambres de bains , etc.
Mise a neuf de luslrerie , accessoires de rideaux, objets d'art ,

ele. Patines en tous genres.
Se recommande, 108(i

Atelier de Galvanoplastie H. SCHNEIDER-CLERC
Rue «lu Doutos >9

Aux Chapeaux Fémina , Rue du Parc 81
Grand choix è ZOO chapeaux
feutre , serre-lêle, capeline et chapeaux de dames

ajk aies iurlat. awanlattewx
¦Frs '¥.- e* S.— 20597

-.... . . .  . .

aHasQJ W &aaKPIB&rK* premier choix 1929

NOUtiNON. .
de sa

propre élaboration
La Maison NEUHOrlrl & €0

Télénnnncî OO
a le plaisir de vous in fo rmer  qu 'e l le  prend dès maintenant les com-
mandes livrables aux soutirages (Mars— Avril). 724

Demandez échan t i l l on 1".

corsetière diplômée
do l'6cole de coupe de paris 1021

r. et n. worpe
13, rue danlel-Jeanrlchard - télé phone 2, 13

«terrjier chic et haute nouveauté.
—aaaaa-a— n aaaaiinaïaaa.i

AUTO
a vendre, faute d'emp loi , au
choix sur 1 Chevrolet , conduite in-
térieure , 5 placée; 1 Fiat , torp é-
do 501. 4 places ; 1 Fiat, caniion-
nei le  501. — S'adr. à M. André
Itobert. rae Daniel-Jeanllichard
16, La Ghaux-de-Fonds. 30143

i Tendre on à louer
à Cernier

à prix avantageux , maisons
familiales <le construct ion ré-
cente el bien situées, comprenan
5 ebambres, cuisine, chambre de
bains , buanderie et toutes dépen-
dances, jardin , eau el électricité.
Disponible pour le 30 avril 1930
ou époque a convenir. — S'adr
a. E. SCHN EEBERGER.
Cernier. P-75-C 1129

Circulai

Ei - Winl
à vendre, d'ancienne renom-
mée, dans ville importante du
canton de Vaud. — S'adresser a
M Gaston TREY VAUD à
Avencbes 104(1

ËiÉveelapi
à vendre, à Yverdon. grande
vi l r ine , magasin el arriére 100 m 2 .
Entrée à volonté. Centre de la
ville. Bon revenu locatif. - S'adr .
a M Merminod. Valenlin 39.
Yverdon. JH -'053-Y 764

Bw A

à vendre
dans un grand village

du VaJ-de-Ruz
Situation en plein midi , au bord

d' une route can tona le . B-au gran i
verger avec arnres f rui t iers .  Su-
perficie totale 9d6 m2 La maison
renferme 6 pièces habi tab les , un
atelier , cuisine et toutes dépen-
dances.

Af fa i r e  très avantageuse
S'adresser pour  loui  renseigne-

ments en l 'Élude de HP Max
FALLET, avocat et notaire.
a l'ewux P-173 N 1127

1IEHTTIE
à Genève

nour  cause de santé , un bon com-
merce d'épicerie Affaire  sé-
rieuse - Offres écrites sous chif-
fre |{ !tl 1141 , au bureau ne
I' I M P A H T I A L  l l 'il

On cherche â louer

Café - Restaurant
si possible pour  le 1er avril .  Faire
offres par écrit , sous chiffre P
•i~ 7 l  D. , a PubliritaM. Sl-
ImliT. H-2 J7 1-D 112'i

Madame veuve Elise ROBERT, ainsi que
les l a m i l l e s  alliées , prolon l emen t  touchées des nom- Bfl
breuses marques  de sympath ie  reçues f eo d a n t  ces jours
de douloureuse séparation , adrebsent leur reconnais-
sance émue a toutes les personnes qu i  les ont entou-
ré  s de leur  précieuse a ffection , p a r t i c u l i è r e m e n t  M.
Emile Geiser . fabricant  de ressorts, ainsi que le per-
sonnel de sa fabri que. 1171 BB

mMM M̂ iUfa^Kl̂ l
Les fami l les  Weber , F r o l e r m u n n . Wischer . Scbudel

et Hsei ierli , ainsi que Mademoiselle Emma Schwa b,
ont la grande douleur de faire part a leurs amis et con- Ift

HHI nai ssances du décès de j j k

I monsieur Charles STIHTÉ 1
survenu  a l 'âge de '.0 ans, après une cour te  maladie.

La Chaux de-Fonds , le 2 i  janvier  1930.
L' inc inéra t ion  SANS SUITE , aura lieu Mercredi BB

29 janvier, â 15 heures — Dénart a 14 heures 30.
Une urne funéraire sera déposée devant le do-

mici le  mortuaire Une .\ r uve  ï 1I7H
Ln présent avis tient lieu de lettre de faire part.

Jésus lui dit : .Je suis la rdsurrp c 'ion et la Hn
vie ; ci-lui qui croit en moi vivra quand même
it serait mort. Jean X I , 95.

| Monsieur Arnold Debély-Jacot ;
Madame ai Monsieur Otto Richard-Debély et leur

enfant , a H i n w i l  ;
Madame  et Monsieur Jean Aufranc-Debély et leur

e n t a n t  ;
Madame veuve Henri Jacot et ses enfants , à Peseux. Kg

ainsi que les f ami l l e s  Debély. Jacot et all iées , ont la 8fB
profonde dou leur  de ta i re  part  à leurs amis  et connais-
sances , du décès de leur bien cnére épouse , mère, belle-

filra mère , gran l 'mère, belle-sœur , tante et parente ,

I Madame Cécile SEBÊLY i
né«e JACOT

que Dieu a enlevée â leur tendre affeclion. dimanche,,* mtÊ
dans sa Rîiiie année, anrès une longue et pénible mala-
die, supportée  avec courage et rési gnation.

La Gnaux-de-Fonds, le &) Janvier 1930.
L 'incinérat ion , SANS S U I T E , aura lien Mardi

33 courant, à 15 11. — Dénart à 14 il 30. 1180
Dna urne funéraire sera déposée devant le do- Kg]

mieile mortuaire  Chemin des Tunnels 4k.
Le présent avia t ient  lieu do lettro do faire part.

Il  est heureux Fâvreuve *sl tei minée Um
Du triste mal, it ne sou/J ura plus
Et désormais sa destinée ,
C'est de régner avec Jésus.

Les parents, amis et connaissances de

g Monsieur Eile-ierl lil g
sont avisés de son décès survenu à l'Hôpital , à l'âge
de 71 ans . après une longue maladie, a 18 heures, le

m$& Vendredi 24 janvier. 1148 W»
La Chaux-de-Fonds, le 27 janvier 1930.
L'ensevelissement, SANS SUITE, aura lieu lundi 5jl

Le présent avis tient lien de lettre de faire-part.

Jean lll, v. 16.

PU Monsieur Charles de la Beussille et son fils Charles;
Madame veuve Kuuzi ,
Monsieur el Madame Fri tz  de la Beussille et famille ;
Madame et Monsieur Robert-Lenba Kiienzi .

ainsi quo toutes les famil les  alliées , ont la douleur de BJ
fa i re part a leurs amis  et connaissances, do la perte
cruelle qu 'ils viennent d 'éprouver en la personne de leur
chère el regreitée énouse. belle mère, fille, sceur. belle-
fille, belle-sœur, tante et parente.

I Madame Charles de la taie 1
n«è«e Fernande KIINZI

que Dieu a reprise â Lui samedi à 7 h. du matin , après
une courte maladie, dans sa 33me année.

La Chaux-de-Fonds, le 25 janvier  1D30.
L'enterrement , SANS SUITE, aura lieu le VI jan-

vier, à 13 h. 30.
Domicile mor tua i re : Hue du Progrès 4. 1146

Une urne funéraire sera déposée devant le do-
micile mortuaire.

Le présent avia tient lien de lettre de faire part.

J'achète
meubles anciens  gravures, étains ,
cuivres , bibelots , pendules , li-
vres Payement r n m n t a n t  Ecrire
t ' use postale 6514. Neuchâ-
tel 13M

Potager
électrique

On d e m a n d e  â acneter un po |
lager électrique tTi ierma» , 4
leux,  1 four,  en hon état. 915
S'adr. au bur. de t'a Impartial»
ïirnTriînTui-rf-̂ nir^niirii'intiWwini iini»!

A V aPEIflff* '' e S "' ,H J O 1
¦ CflUI (â bureau noyer

nuit , a b o u t o n , usagé mais en
bon état , une tab le  ue bu reau  re-
couverte toile cirée — S'adresser
rue des Tourelles 37, au 2me
énige 1173

Belle situation
A vendra, de oeaux terrains.
q u a i  lier Ecole de Commerce.
Beauregard , rue A.-M.  Piaget de.
nu i s  80 CL le m2. — Ecri> e « M
CourvoKîer Beanreyard io9i i

A W aPiaflaTaP IO '"" d'"um
IdilUI \t l eur  de préci-

sion s u r  pieus banc rompu , ac
ces^oires comtdet s , 1 machine  é
décalquer , grand modèle , neuve
— S'adresser Croix Fédéiale 2
au rez de-rhalissée. I Kili

DJAIIn n i ' i i i i  est 'leuiamie à
arMtlilU acheter de sui te , au
coin n i a n t  — Faire offres avec
marque et dernier  prix à Case
Postale 70B5 l l ' H

U p i i c n n i i p  lre,i CoimCi '-it< leu ^e .
I t / l o U l l l l C  sacnaut raccommo
der cherche a faire pet i t  ménage ,
chez personnes honnêtes et alfec-
tueuses. — S'adresser rue des
Fleurs  5. au 1er étaae 1181

Ppn çnnr i a de cooli .uice sacnaui
r c l o U U U C  cuire el t -n i r  un mé-
nage , cherche place de suite com-
me bonne a tout  fa i re ou rempla-
çante - Ollres sous chiffre I* Y
30161 a la suce de I'I M P A R T I A L .

3U1H1

R f l f i n P  ^n demande  personne
DUllllC, propre ei sarhant  cui ie .
logeant chez elle. — Ollres écri-
ies sous chiffre  M II. 1176
au Bureau de I 'I M P A R T I A L . Il7t>

l U u t l  aoleil , avec toutes dé-
pendances , pr ix  fr 70- par mois
pour le 15 mai  — Offres écriies
sous chiffre IV M 30159 à la
suce de I'IM P A R T I A L . 31159

A If lHPP tK) "r le ler "iai - loBu
l\ IUU11 , ment de 3 chambre s.
cuisine, gaz , électr ici té , au soleil
éventue l lement  chauffage centra l ,
pour h ive r  1930. — S'adresser a
M , G Hônlen . Itenan. 1154

i M i o m h p a  meuolée est a louer , a
1/llalllUI C a m i n u t f s  de la Gare ,
à la rue de la Paix 73, au re-ue-
ebaussée , a gauche. 30149

Oa demande îliT ZA
chambre indé pendante  comme
pied-a-terre. — Ollres sous chif-
i re  J M. 1167 au bureau de
I'I MPAHTIAL. l lbï

A VPnr l rP  divan , table, chaisesa. 1 CllUi C fourneau de corridor
irmoire  a glace, vitrine, banque,
etc. — S'adresser rue du Parc 18,
au 2me élage , i droite. 1040

Â
np n r i pn lavabo-commode,
I CllUl C, petit, lavabo, table

¦ie nui t , fourneaux, potager , deui
(ours , bouillotte, brûlant  tout
combustible. — S'adresser rue de
la Paix 73, au rez-de-chaussée, à
gauche . 30150

D o t o r i p p  A vendre un réchaud â
l UldgCI Ra2, 3 feu j; aTec co„.
vercles et table, dernier mo-
dèle a l'état de neuf, avantageux

1177
S'ad. an bnr. de I'«Im partial •

Char-Peugeot riit^geol.' -
Le réclamer conlre frais d 'inser-
tion , au concierge, rue Neuve 8.

1077 |

MoUNieur Adrien LÉ VI. ain-
si que les famil les  parentes et al
liées, dans l' impossibili té de ré-
nondre & toutes les personnes qui
les ont soutenus pendant  celte pé-
nible épreuve, remercient bien
sincèrement tousceux qui ont pris
part à leur  grand deuil. 1172



REVUE PU JOUR
Urje question «le t*\. Prirpo «Je Rivera

La Chaux-de-Fonds, le 27 j anvier.
Hors de ia Conf érence de Londres qui chôme,

de l'Inde qui a f êté son indép endance, du Con-
grès socialiste f rançais qui a ref usé la partici-
p ation, et de mille autres f aits de moindre im-
por tance, U vaut la p eine de signaler l'initiative
que vient de p rendre le général Primo de Ri-
vera.

Ce dernier, désireux de savoir si te régime
dictatorial p eut touj ours compt er sur la con-
f iance et l'app ui de l'armée et du p eup le, a in-
vité tous les cap itaines-généraux de l'armée et
de la marine, les chef s des f orces espagnoles
au Maroc et les directeurs généraux de la gen-
darmerie, à lui f aire connaître si le régime dic-
tatorial mérite encore leur conf iance. Le dicta-
teur a demandé une rép onse immédiate. Si
les pe rsonnalités consultées rép ondent négative-
ment, les chef s de la dictature et le gouverne-
ment résigneront incessamment leurs p ouvoirs.

Evidemment , comme pr ébiscite p op ulaire,
la consultation est un pe u restreinte. Mais on
ne saurait manquer de reconnaître là un trait ca-
ractéristique de la dictature esp agnole , si d if f é -
rente de celles qui régnent à l'heure actuelle,
soit en Italie , soit en Russie, soit en Turquie, soit
en Hongrie enf in. Le général Primo de Rivera
Ht son coup d'Etat tout seul, comme on l'a rap -
p elé récemment. Cap itaine général de la Cata-
logne, il débarqua un beau matin, sa canne â
la main, à la gare de Madrid , se rendit tran-
quillement à p ied chez le roi et, le lendemain,
le Cabinet était démissionnai re... Depuis, Primo
de Rivera a touj ours réglé les destinées de l'Es-
p agne avec une esp èce de bienveillance sans f ai -
blesse, sans abus de la f orce et avec un certain
bonheur qu'il f au t  reconnaître. A chaque ins-
tant, il a laissé entendre que le j our où le pe up le
manif esterait clairement la décision de revenir
au régime p urement p arlementaire, il f erait ses
malles et s'en irait. Le dictateur est-il vraiment
sincère et pa rtirait-il réellement si on le lui de-
mandait ? That is the question. Nous le croy ons
quant à nous. Reste â savoir si Vintérêt bien com-
p ris de l'Esp agne le veut! et si les p ersonnalités
qui l'entourent auront le courage de lui rép ondre
f ranchement.

P. B.

mm flmalsst»
Les radicaux st-gaI!ols et le siège vacant au

Conseil d'Etat
ST-GALL, 21. — Le comité central du parti

radical démocratique cantonal' saint-gallois a
décidé , pour des ra isons d'équité , de céder au
parti socialiste le siège devenu vacant par la
démission de M. Otto Weber.

H  ̂Le foehn souffle dans l'Oberland
LAUTERBRUNN EN , 21. — Le f oehn qui souf -

f le  avec violence depuis deux jours dans tout
l'Oberland a été tout p articulièrement f ort  dans
la j ournée de dimanche. Les trains entre Wen-
gen et la Petite Scheidegg n'ont p u circuler que
p ar intervalles et j usqu'à la Wengeralp. Partout
la garde du f oehn a été mise de p iquet. Des
étincelles de locomotive ont allumé un incendie
en deux endroits entre Brienzwy l et Meiringen.
L'herbe des remblais qui avait pr is f eu sur 600
ou 700 mètres s 'éteignit grâce aux ef f or t s  des
p omp iers.

L'étranger nous commande des avions
BERNE , 27. "— Des gouvernements étrangers

pa ssent continuellement des commandes pour la
livraison du mono plan de chasse Dewoitine . ty-
pe D. 21, construit avec l'inventeur Dewoitine
lui-même dans les Ateliers fédéraux de cons-
tructions à Thoune. A part les commandes de
l'Argentine , de la Roumanie et de la Yougosla-
vie une grande puissance europ éenne n'a pas
commandé moins de cinq appareils D. 27 aux
ateliers de Thoune.
M. Musy prêche à Sempach contre le schnaps

SEMPACH , 27. — M. Musy, président de la
Confédération , a parlé dimanche après-midi sur
le proj et de l' alcool à l'assemblée de la Coopé-
rative agricole de Sempach , comprenant près
de 700 personnes. A l'issue du discours de M.
Musy, plusieurs orateurs ont pris la parole, re-
commandant tou s l'acceptation du proj et. La
musique et la chorale de Sempach se sont fait
entendre. Les habitations étaient pavoisées.

Chronîciue jurassienne
Camp des Unions chrétiennes de j eunes gens à

Tavannes.
(Corr.). — Environ 300 j eunes gens du Jura

bernois , de Berne et de Bâle , ont rép ondu à
l'app el de leurs chefs et se sont group és à Ta-
vannes pour entendre des pr édications , médita-
tions et conférences sur ce thème général «Un
christian ;sme conquérant » .

Calqué sur celui de Vaumarcus , ce camp
d'hiver ne manquera pas d'exercer une action
bienfaisante sur toute la j eunesse qui l'a fré-
quenté.

A l'Extérieur
La fête de l'Indépendance aux Indes

BOMBAY. 27. — Conformément à la décision
prise au congrès de Laihore, qui s'est tenu à
Noël, le Jour de l'Indépendance a été célébré
dans toutes les parties de l'Inde. Une grande
réunion tenue au quartier général de Bombay
a ouvert les fêtes de l'Indépendance. Le dra-
peau national a été hissé. Les cris de « Vive la
révolution ont été poussés. Au cours des diver-
ses cérémonies, les orateurs ont exhorté les fou-
les à poursuivre leur campagne incessante et
sans violence pour affranchir le pays de la do-
mination étrangère. M. Patel , président de l'as-
semblée législative , a présidé la cérémonie d'Ah-
medabad. Il a exhorté les assistants à se pré-
parer à mourir pour l'honneur du drapeau na-
tional.

L'émotionnante odyssée de trois mineurs belges
ensevelis

CHARLEROI, 27. — Les trois mineurs ense-
velis le 15 janvier dernier par un éboulement
au puits de Vivier , à Gilly, ont été dégagés cette
nuit vers minuit. Ils étaient sains et saufs et
n'avaient souffert que de la faim et de ia soif ,
leurs provisions de bouche étant épuisées. Le
porion qui se trouvait avec ses camarades les en-
courageait et étant , en raison de ses fonctions ,
en possession d' une montre , put les renseigner
sur le temps qui passait, la plus grande torture
morale des victimes ensevelies dans les mines
étant d,e perdre la notion du temps et d'être
privées de lumière. Après avoir été réconfortés
au fonds du puits, les rescapés ont été remontés
à la surface et transportés à leur domicile. Lors-
qu 'ils apparurent dans la cour de la fosse, la
foule a débordé les barrières et les a accueillis
avec enthousiasm e e.t émotion.

Un avion postal disparaît
PARjiS , 27. — La compagnie aéropostale

communique la note suivante : On est sans nou-
velles de l'avion qui a quitté Casablanca à 17
heures 25, transp ortant du courrier venant d'A-
mérique du sud. L'avion fut entendu pour la
dernière fois à 19 h. 05 au-dessus de Tanger. Il
avait signalé à 18 h. 50 par T. S. F. qu 'il allait
se poser sur ce terrain. Une très violente tem-
pête venait de se lever , dont la violence par la
suite devint telle qu 'à 21 h. elle abattit les py-
lônes de T. S. F. Cette tempête a rendu les re-
cherches impossibles. L'avion avait à son bord
un pilote et un radio-télégraphiste. Il n'y avait
aucun passager.
On avait ouvert un concours pour trouver un
emblème de la S. d. N. —Il en est venu 1600

BRUXELLES, 27. — Un concours pour le
choix d'un emblème de la Société des nations
avait été organisé par l'Union internationale des
sociétés pour la S. d. N. et son terme était fixé
au 31 décembre dernier. Ce concours a obtenu
un succès inespéré. Plus de 1600 proj ets sont
parvenus de toutes les parties du monde au se-
crétaire général de l'Union à Bruxelles. Le j ury
se réunira à Bruxelles et consacrera les deux
journées des 6 et 7 mars à l'examen des proj ets.
Sa décision sera immédiatement publiée et les
8 et 9 mars le public sera admis à. visiter l'ex-
position des proj ets qui aura lieu dans une par-
tie du Palais de» Beaux-Arts à Bruxelles.

Les socialistes français repoussent la participation
On continue à fabriquer de faux bSirels de banque américains

Dimanche, lo Conférence
navale a chômé

Lundi à 10 heures les travaux
recommenceront

LONDRES, 27. — La conférence a pratique-
ment chômé dimanche. Seuls certains experts
ont eu entre eux des conversations.

Lundi, à 10 h., les chefs des délégations se
rencontreront à Downingstreet.

MM. TardJeu et Briand, assistés de M. Mas-
sigli, ont conféré dimanche soir avec MM.
Dwlghp, Morrow et Gibson, délégués améri-
cains.

On parle de la Haye
M. Loucheur , au cours de l'entretien qu 'il a eu

dimanche après-midi avec le président du con-
seil et le ministre des affaires étrangères , s'est
mis d'accord avec eux sur les conditions dans
lesquelles commencera à délibérer à Paris le 5
février le comité de rédaction prévu par le pro-
tocole final de la conférence de la Haye pour
le règlement définitif des réparations orienta-
les.
Et les gros paquebots Et les sous-marins ?

On dit que le délégué j aponais prendra l'ini-
tiative de soumettre à la conférence la ques-
tion des gros paquebots. D'autre part , on pré-
tend que la question de supprimer les sous-ma-
rins ne sera même pas envisagée.

"SafP"~ Mac Donald se surmène
Le «Sunday Référée» dit que l'un des dan-

gers que court le gouvernement travailliste en
ce moment est le fait que Mac Donald se pré-
occupe trop et se surmène, malgré les conseils
de ses intimes, à mener de front les travaux de
la conférence navale et ses multiples occupa-
tions politiques.

Le «Sunday Référée» rappelle que l'une des
causes de la défai'e travailliste de 1924 a été
l'indisposition du premier ministre causée par
!e même surmenage.

Le Congrès sociastsie français
contre sa participation

PARIS , 27. — Par 2066 mandats contre 1507
et 35 abstentions, le congrès extraordinaire du
p arti socialiste s'est p rononcé contre la p arti-
cip ation.

Quant à M. Daladier il continue à haïr
M. Tardieu...

Au cours d'une manifestation radicale-socia-
liste, à Niort , M. Daladier , ex-président du par-
ti , a déclaré notamment : Nous devon s conti -
nuer à combattre le gouvernement avec ténacité ,
parce qu 'il s'appuie sur la droite et sur ses al-
liés e.t évoque sans cesse au Parlement le Fair-
play et même l'Union nationale.

L'escroc qui avait sévi dans un
hôtel de La Chaux-de-Fonds continue

à faire des dupes

LAUSANNE, 27. — Au début du mois de no-
vembre 192y, la police ue Lausanne fut saisie
d'une série de plaintes en escroquerie dont
étaient victimes des hôteliers , des maîtres de
pension et des restaurateurs. L'escroc en ques-
tion retenait une chambre , commandait des re-
pas, réussissant ainsi à obtenir des crédits en
parlant d'un séj our prolongé dans l'établisse-
ment ou de l' arrivée proche de parents qu 'il at-
tendait. Il portait naturellement d,es noms d'em-
prunt, se disant tantôt Anglais, tantôt Canadien,
tantôt Français. Il obtint ainsi des avances et
des prêts d'argent sous des prétextes divers. Un
truc qu 'il utilisait aussi consistait à se présen-
ter dans un hôtel porteur d'une valise recou-
verte d'une housse magnifi que , qu 'il abandon-
nait lors de sa disparition. On s'apercevait alors
que la housse ne recouvrait qu 'une boita, en car-
ton munie d'une poignée mobile.

Lescroc a opéré dans toute la Suisse roman-
de, à Genève, Montreux, La Chaux-de-Fonds ,
Bienne. et dans diverses stations d'hiver , sous
le nom de Musy, de Charly, de la Grange-Neuvs,
de Charles Huguenin , Xavier , ingénieur cana-
dien. La police a pu établir qu 'il s'agissait d' un
Vaudois , Alfred Qilliéron. 33 ans, qui a déj à été
condamné dix-huit fois. Son signalement est le
suivant : taille 1 mètre 71, cheveux châtains, vi-
sage entièrement rasé. Il porte presque touj ours
un manteau de cuir brun et dans les stations
d'hiver , il est muni d'une paire de souliers avec
patins. Il prend un accent étranger.

Eric Remarque est à Arosa
ADROSA, 21. — Eric Remarque, l'auteur du

livre « A l'ouest rien de nouveau », est arrivé à
Arosa, où il compte faire un assez long; séjour.

Les faux billets en Europe
L'alarme dans les milieux

financiers
LONDRES, 27. — Le «Sunday Référée » si-

gnale l'alarme que cause dans tous les milieux
financiers d'Europe la contrefaçon des billets
de banque qui ne fait que croître depuis la guer-
re et qui a pris tant d'extension qu 'on a dû fai-
re appel à la Société des Nations pour aider à la
combattre. A Berlin les banques ont dû refuser
d'accepter les billets en dollars. Il y a une vé-
ritable inondation de faux billets en Europe. Ils
sont si bien Imités que les personnes les plus
compétentes peuvent s'y tromper.

Une nouvelle découverte à Berlin
De nouveaux faux billets américains ont été

découverts dans de grandes banques de Berlin ,
Ces billets sont très bien imités. Ils compren-
nent notamment un billet qui avait été accepté
en octobre dernier par un changeur expérimenté
qui l'avait fait circuler p lus loin. Les grandes
banques de Berlin ont donné au service des re-
cherches des banques viennoises des indication ;
détaillées avec photo graphie des faux billets.
Les Inondations dans le Midi. — A Toulon, des

quartiers sont submergés
TOULON , 27. — Les pluies continuant, les

inondations se multiplient à Toulon et dans la
région. A l'ouest de la ville , tous les terrains
sont submergés . Le stade Mayo! est imp rati-
cable. Des villages environnants, les nouvelles
sont peu rassurantes.

Hier la Conférence de Londres a chômé

Une corrida à la gare de Neucbâtel.
(Cqrr.) — Des agriculteurs du Val-de-Ruz

étaient occupés à la gare de Neuchâtel à dé-
charger un wagon de bétail, lorsqu 'on ouvrant
la porte diu wagon, une vache s'enfuit , descen-
dit l'Avenue de la Gare , où elle renversa dans
sa course affolée une institutrice , Mlle Rouge-
mont, qui a dû être conduite chez un médecin
pour y recevoir des soins. L'animal a pu être
arrêté près du garage Pathey.
Dans nos fanfares.

(Corr.) — La Fédération des fanfares du can-
ton de Neuchâtel a tenu dimanche après-midi,
au chef-lieu, dans la salle du Conseil général,
sous la présidence de M. Piéta , de Fleurier , une
assemblée où, après avoir liquidé certaines
questions d'ordre administratif , Boudry a été
désigné pour la fête cantonale des musiques
neuchâteloises en 1930.
Un mois de j anvier bucolique...

(Corr.) — On a cueilli dimanche après-midi ,
entre Rochefort et Noiraigue, des branches de
noisetier avec des bourgeons.
Le Locle. — Accident d'auto.

Dans la nuit de samedi à dimanche , un négo-
ciant du Locle, rentrant à son domicile , a eu un
accident en descendant le Crêt du Locle, au pre-
mier contour. Par suite de l'état glissant de la
route , la voiture dérapa et passa outre ; elle fit
deux ou trois tours sur elle-même et s'arrêta
au milieu du pré , en dessous de la route. Par
miracle, l'occupant s'en tire presque indemne ,
mais la machine est hors d'usage.

Chronique jjeucliâteloise

Inauguration du nouveau local du Club de bil-
lard.

Le Club des Amateurs de Billard de notre
ville , que préside avec autant de dévouement
que de compétence notre excellent collaborateur
et ami M. Qerber , inaugurait samedi son nou-
veau local de la rue Daniel JeanRichard. Une
j olie décoration de drape aux et d'oriflammes en-
cadrait la porte d'entrée d'où l'on descend dans
un sous-sol vaste, agréable et bien éclairé. C'est
là que le Club de Billard a installé son matériel ,
soit troi s billards battant neufs ou remis à neuf ,
ainsi qu 'un ameublement discret et de bon goût.
L'aménagement intérieur a été conçu par le bon
décorateur Tell Jacot et nous fait admirer des
raies d'argent sur un fond d'or. Inutile de dire
que ces couleurs prometteuses ont fait l'obj et
d'allusions symboli ques de la part de presque
tous les orateurs qui prirent la parole lors de
l'inau guration. Quant aux travaux de transfor-
mation , ils ont été exécutés par l'architecte U.
Monnier , qui d'un vague sous-sol a su faire une
coquette bonbonnière et une salle de j eu de bil-
lard des plus agréables.

L'inauguration , à laquelle avaien t -été con-
viés les autorités , de nombreuses sociétés amies
et la presse, eut lieu samedi après-mid, à 16
heures. On entendit tout d'abord un beau dis-
cours de M. Gerber , rédacteu r, président du
club, puis quelques paroles encourageantes de
M. le conseiller communal Hoffmann , au nom
des autorités.et enfin M. Breguet , de Bienne , au
nom des clubs amis. Puis les orateurs se succé-
dèrent , apportant chacun leurs voeux et leurs
souhaits de prospérité. Signalons encore que M.
Gianola parla au nom du Groupement des So-
ciétés locales , M. l'avoca t Marchand comme
conseil et ami du club, et enfin M. P. Bour quin ,
au nom des j ournaux locaux présents.

C'est dans le meilleur esprit et dans l'atmos-
phère la plus cordiale que se déroula cette inau-
guration . Souhaitons à notre tou r au Cluib des
Amateurs de Bi 'Iard de commencer dans son
nouveau local un long bail de belle prospérité
et de développement continu.
Un jo li geste.

La maison Droi et Cie a remis j eudi soir, au
cours d'une j oyeuse agape, au restaurant Hild.
au Reymond , un ma gnifi que chronomètre or à
son fidèle employé, M. Fritz Gertsch, depuis
vingt-cinq ans dans la maison. Nos félicitations
à ce bon collaborateur et à ses patrons.
Le bal de l'Automobile Club.

Comme chaque année , l'Automobile Club
Suisse, section des Montagnes neuchâteloises ,
avait organisé son bal précédé d'un banquet,
dans les agréables locaux de la Fleur de Lys.
Ce fut comme touj ours une soirée d'un goût
parfait , où le plus cordial entrain ne cessa de
régner. Oh avait dégusté un excellent menu;
on entendit avec plaisir le plus distin gué et le
plus dévoué des présidents , M. le Dr Guye;
puis on tourna et on dansa j us qu 'à l'aube claire
de ce mois de j anvier printanier. La soirée
avait été placée sous la direction de M. Du-
bois-Vermot , qui s'acquitta à merveille de ses
délicates fonctions. Les p artici p ants au bal de
l'A. C. S. en ont emporté le meilleur et le plus
gai souvenir.
Concert de « La Brèche ».

Malgré la température estivale dont bénéfi-
ciait hier La Chaux de-Fonds, une centaine de
personnes sétaient donné rendez-vous à Bel-
Air pour ouïr le concert annuel de la sympa-
thique sous-section de f « Abeille ».

Sous l'énergique et compétente direction de
M. A. Vuille , les choeurs furent bien enlevés.
Chanteurs et directeur méritent des félicitat ions

Signalons le succès mérité du double-quatuor
et des solistes, qui furent à la hauteur de leur
réputation.


